SOMMAIRE 


Brosse et oUit. a ne 
Vous m'en direz tant 
ROONIA UE EN an 
Manchettes internationales . 

AOPIQUITUTE | idiots 
D'une région à l'autre 
5 minutes au fond des choses 


Spectacles et Arts 

Propos de saison 
LE LEP RO PAR PRO AO 
Le At PAS FA PPT ON Pc EAN PT 
Nécrologie 

SFM vous informe 
Petites annonces 


17° AOUd 


00-0007-7-271-293€ 


VEOLINVA 


*"NVA° SS4INNIA 


°c1108 3A1LV:S]:47 


156 


Vol. 60 No 20 SAINT-BONIFACE, MERCREDI 23 AOÛT 1972 


40 XEVY 


na creme 


Photo La Liberté 


Photo Raymond Gauthier 


L2 


GRANDE RÉUSSITE NOMINATION 
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et cuit... » .? 


Hubert Pantel 


LE “VOYAGEURS A’’RESSUSCITERA! C'est le 
désir le plus profond de nombreux étudiants au Collè- 
ge de St-Boniface que de voir leur équipe favorite de 
hockey répéter leurs exploits formidables réussis il y a 
deux ans, lorsque les Voyageurs faisaient fureur dans 
la Ligue centrale est du Manitoba (St-Pierre, Ste-Anne, 
Steinbach, La Broquerie). L'année dernière, suite à 
des problèmes administratifs et financiers, les Voya- 
geurs ne se reproduisaient plus à l’aréna Bertrand : un 
coup dur porté au hockey et un coup dur porté à la 
publicité dont jouissait le Collège. Tout n’est pas né- 
cessairement perdu, puisque la rumeur veut que les 
étudiants intéressés remettent sur pied et prennent la 
direction des Voyageurs (fait à noter, car il y a deux 
ans, lorsque j'étais impliqué dans les Voyageurs, on 
déplorait l'absence d'étudiants dans l’organisation), 
Les étudiants sont intéressés, les foules seront certai- 
nement là pour applaudir les joueurs. Reste à savoir si 
les administrateurs du Collège sauront prêter secours 
pour remettre sur pied le club de hockey... Espérons- 
le, car finalement la réussite des Voyageurs pourrait 
dépendre de ces personnes plus influentes. 


“Les échecs fortifient les forts” nous affirme 
St-Exupéry. Ses paroles ne s’appliquaient pas à un 
championnat quelconque du monde d'échecs, mais 
on pourrait, par correspondance, leur attribuer une 
certaine valeur en ce qui a trait au championnat d'é- 
checs qui se déroule présentement à Reykjavic. 
L’Américain Fischer devient de plus en plus puissant 
avec chaque partie, avec chaque victoire aux dépens 
du Soviétique Spassky. Il est à peu près certain que 
Fischer sera victorieux dans cette série — il détient une 
avance formidable de 3 points. 


En somme, cette série est un affrontement entre le 
génie de l'américain et le talent du soviétique. 
Fischer est le génial autodidacte et Spassky le “pro- 
duit” d’une école. A propos de Fischer, signalons 
qu'en 1959, alors qu'il n’avait que 16 ans, il partici- 
pait à Bled, en Yougoslavie, au tournoi des candidats, 
dernière étape avant le championnat du monde, Ce 
qui veut dire qu’à l’âge de 16 ans, Fischer était consi- 
déré comme un des huit meilleurs joueurs du monde! 


Les premières statistiques publiées en Chine depuis 
de nombreuses années indiquent que la population 
totale de la Chine est de 697,260,000 habitants en 
1970. On note un manque de corrélation entre ces 
statistiques et des estimés faits à l'étranger: les Etats- 
Unis par exemple évaluaient la population de la Chine 
à 759,600,000. 


Le hockey continue toujours à voler les manchet- 
tes dans le domaine du sport. Les Black Hawks de 
Chicago annonçaient lundi leur intention de poursui- 
vre en justice Bobby Hull, en vue de l’empêcher de 
jouer pour les Jets de Winnipeg. Notons que les 
Messieurs Cheevers, Sanderson, Hull, Tremblay, sont 
liés aux termes de leurs contrats avec leurs équipes de 
la LNH jusqu’au ler octobre. Donc au point de vue 
technique, ils font toujours partie de la LNH et de- 
vraient pouvoir jouer sur l'Equipe Canada contre les 
Russes. 


Pour la première fois cette année, les canadiens- 
français étaient représentés à Folklorama par un pavil- 
lon au Centre Culturel de Saint-Boniface. Mais sont- 
ils dignes de cette représentation? On serait porté à 
dire “non”, vu le nombre restreint (peut-être 500) de 
canadiens-français qui ont visité ‘‘leur”’ pavillon. Une 
explication plausible pourrait être cette haine tou- 
jours croissante des canadiens-français envers cette 
idée de tourisme, d'être considérés comme un groupe 
ethnique, d’être vus comme des bibelots dans une mo- 
saique multiculturaliste. 


Parfois l’on veut tellement tout faire à la perfec- 
tion que l’on déborde dans le détail, Au Club La Vé-: 
rendrye, lors du concert des Roitelets mardi dernier, 
la décision fut prise de discontinuer l'air climatisé 
(oh! chaleur atroce dont nous fûmes victimes! ) 
pour éliminer un petit vrombissement qui aurait pu 
distraire les chanteurs de Trois-Pistoles, On se deman- 
dait si le sacrifice valait le coup, surtout lorsqu'un au- 
tre bruit à peine perceptible progressa au point d’im- 
portuner autant les spectateurs que la chorale, un 
bruit de musique de danse sous nos pieds, 


LES ROITELETS RAVIS DU MANITOBA 


par Hubert Pantel 


A Saint-Boniface, à St 
Norbert et à St-Laurent, les 
manitobains assoiffés de la 
culture et de chant venaient 
nombreux s’abreuver à une 
source toute québécoise, au : 
concert des Roitelets de 
Trois-Pistoles, 

Arrivés le lundi soir 13 
août, les quelque 55 mem= 
bres de la Chorale des Roi= 
telets (environ 15 membres 
n’ont pu effectuer le voya= 
ge) assistaient à une con= 
férence de presse au Club 
La Vérendrye, où ils furent 
officiellement et chaleureus 
sement accueillis dans la 
province du Manitoba, La 
réception marquait égale= 
ment le début d’une semai= 
ne qui devait se révéler des 
plus intéressantes pour les 
visiteurs québécois, 


Le mardi 14 août, près de 
400 personnes se rendaient 
au Club La Vérendrye pour 
assister au concert des Rois 
telets, Suzanne Bélanger, 
choraliste qui présentait 
aussi les pièces, nous révé= 
lait au tout début que ‘‘de- 
puis longtemps les Roitelets 
attendaient ce jour précieux, 
et nous voulons le partager 
avec vous”, Un concert très 
bien équilibré, avec une ex= 
cellente sélection de chants, 
de quoi plaire à tous les 
goûts, On a longuement ap= 
plaudi également les efforts 
du directeur de la Chorale, 
Jean-Pierre Gagnon, 

Mercredi soir, les Roite= 
lets et leurs amis manito= 
bains se rendaient à St. 
Norbert, à l’Etoile du Soir, 
pour une soirée de détente 


Cr 


où encore une fois les Roi= 
telets pouvaient nouer des 
liens d'amitié et mieux con= 
naître les franco-manito= 
bains, 


Vendredi, ce fut une ren= 
contre spéciale (Mini-Mé10= 
Mani) à St-Laurent, Le pro= 
gramme comprenait du chant 
en commun (les Roitelets, 
les Intrépides et la chorale 
de St-Laurent) au centre rê= 
créatif de St-Laurent, du 
temps libre sur la plage, un 
excellent souper aux côte= 
lettes de porc. A 21h00, ce 
fut le grand concert à l'é= 


n 


Les Roitelets et leurs amis à “L'Etoile du soir”. 


glise de St-Laurent, La cho= 
rale de St-Laurent présenta 
d’abord deux numéros, 


Les Roitelets présentè 
rent ensuite un concert abrés 
gé, ainsi que’ deux numéros 
avec les Intrépides, Et puis 
ce fut un ‘‘Mélo-Mani”’ où 
tous participaient, où tous 
s’amusaient, La journée à 
St-Laurent, le point culmi= 
nant de la visite des Roite= 
lets, se terminait par un 
feu de camp, tard dans la 
soirée, 

La visite des Roitelets 
complétait un voyage-échans 


Photo La Liberté 


ge qui avait débuté avec le 
voyage des Intrépides à 
Trois-Pistoles, Durant leur 
séjour au Manitoba, les Rois 
telets furent d’abord émer- 
veillés par la beauté du 
paysage, mais surtout par 
la sympathie naturelle des 
manitobains, Leur senti- 
ment vis-à-vis les manito= 
bains se résume très bien 
par les belles paroles d’un 
des leurs: ‘‘Auparavent on 
parlait de nos cousins et 
cousines du Manitoba; main 
tenant on parlera de nos frè= 
res et nos soeurs du Mani 
toba.”? 


500,000 VISITEURS À FOLKLORAMA 


par Hubert Pantel 


Du 13 au 19 août, 28 pa 
villons ont courageusement 
tenu le coup, lors d’une in= 
vasion ‘‘touristique’” dont le 
nombre estimé de partici= 
pants se chiffre aux envi= 
rons de 500,000, Plusieurs 
pavillons ont manqué de res= 
sources de rafrafchisse= 
ments et de nourriture — in= 
dice encore une fois de la 
grande réussite de Folklo= 
rama, du moins au point de 
vue participation, 

Folklorama 1972 s’est 
terminé aux petites heures 
du dimanche matin, avec le 
couronnement de Mlle 
Folklorama, soit Mlle 
Christine Stafeckis, 18 ans, 
représentante du pavillon 
Latvia, 


Au dire des directeurs de 
Folklorama ‘72, le nombre 
de participants a triplé en 
comparaison de Folklorama 
71, et la participation et 
l'intérêt ont surpassé tout 
ce qu’on avait prévu, Se con 
sidérant avertis, les direc= 
teurs se préparent pour en 
core un plus grand Folklo= 
rama en 1973, 


Au Centre Culturel de St= 
Boniface, les responsables 
de ‘‘La Maison pour Tous’, 
le pavillon canadien-fran- 
Çais, se sont dits satisfaits 
du nombre de participants, 
compte tenu évidemment que 
c'était la première année 
que les canadiens-français 
étaient représentés à 
Folklorama, et quel’organi= 
sation du pavillon s'était 
effectuée dans un assez bref 
délai, 


M. Eugène Giguère, gérant du Centre Culturel, et 


Irène Hamelin, réceptionniste à Folklorama. 


Environ 6,000 personnes 
ont visité le pavillon cana= 
dien français, M, Eugène 
Giguère, le nouveau gérant 
du Centre Culturel et un des 
organisateurs du pavillon, 
nous déclarait samedi que 
‘la majorité des visiteurs 
au pavillon étaient des per= 
sonnes des autres groupes 
ethniques; - les réception 
nistes les accueillaient en 
français et, ce qui est inté- 
ressant à noter, presque 


tous ces visiteurs faisaient 
un grand effort pour dialo- 
ger en français,’? M, Giguè- 
re a également noter l’im- 
portance de cette première 
expérience, et s’est dit très 
optimiste pour la participa 
tion du pavillon canadien- 
français à Folklorama l'an 
née prochaine, 


L'aspect le plus populaire 
du pavillon canadien-fran- 
Gais, ce fut sans doute le 


Mme Photo La Liberté 


café-cabaret, Tout en s'y 
rafrafchissant, les visiteurs 
applaudissaient les pro- 
grammes de musique, de 
danse et de chant qu’on leur 
présentait, Le café-cabaret 
l'emportait donc haut la 
main en popularité, malgré 
l'intérêt considérable sus= 
cité par les expositions de 
disques, livres, peintures, 
objets d'artisanat et projec- 
tion de films, 


chronique de l'Office de la langue française par Louis-Paul Béguin 


Mots à corriger 


LA RADIOTÉLÉPHONIE 


FORMES FAUTIVES FORMES CORRECTES 


Short waves Ondes courtes 

Le tuning La syntonisation, le réglage 
On the air Sur les ondes 

Over A vous 

Over and out Terminé 

Testing 1, 2,3. Essai 1, 2, 3. 


LE MIRACLE DU LANGAGE 


Un mot dit au hasard évoque en nous une image, Mi- 
racle du langage, Sans lui, nous disent les iinguistes, 
nous ne pourrions penser, Car il n’est pas vrai que la 
langue ne soit qu’un moyen de communication, C’est 
beaucoup plus que cela, 


Avant qu’un enfant puisse parler, son intelligence 
est fort semblable, paraît-il, à celle d’un jeune animal, 
d’un jeune singe, C’est l'acquisition du langage qui fait 
se développer la pensée et se manifester l’intelligence, 
Les mots sont des symboles : tout est nommé, chaque 
objet du monde qui entoure l’enfant est désigné par un 
symbole sonore, Bientôt l'enfant est capable d'évoquer 
l’objet même s’il est absent, grâce au mot qui le nom- 
me, Le mot devient ainsi indépendant de l’objet, 


On voit donc que le langage est plus qu’un moyen de 
communiquer, Le mot est un ‘‘instrument de pensée’?, 
Importance donc de la langue qui permet à l’homme 
d'utiliser ses capacités intellectuelles, et qui, en mê- 
me temps, lui crée en quelque sorte une vie intérieure, 
Bien sûr l’esprit humain a, a priori, des possibilités 
immenses qui favorisent chez l’homme l’éveil de l’in- 
telligence, 

La mémoire est un autre facteur essentiel, Le cri 
presque animal du bébé devient vite un message lin 
guistique par l'influence du milieu, par limitation des 
sons entendus, Et bientôt, l'enfant établit la relation 
entre l’objet et le mot sonore, L'enfant va vouloir com 
muniquer et petit à petit sa pensée s'éveille, se stabi= 
lise grâce au langage qu'il maftrise de mieuxen mieux, 
En comprenant et en connaissant la langue de son mi 
lieu, l'enfant n'apprend pas seulement à s'exprimer 
dans le but de communiquer, Il acquiert des possibili- 
tés de pensées, de réflexion, Sa mémoire lui permet 
de se rappeler les mots qui désignent les objets dont 
ll se sert ou qui l'entourent, Puis il devient vite cons= 
cient de sa propre présence dans le monde, Il fait la 
différence entre lui-même et ceux qui vivent près de 
lui, 


Le langage est l'instrument magique qui permet à 
l'homme de se servir au maximum de ses possibilités 
mentales, qui, sans ce langage, resteraient à l'état 
latent, un potentiel inutilisé, Savoir parler, c'est pou= 
voir s'épanouir dans toute la plénitude de ses capacités 
humaines, 


AVIS PUBLIC 


LE CLUB LA VERENDRYE lance une loterie 
à l'occasion du concours de tir de ‘’CANADIAN 
CENTENNIAL GUNS”, tel que le permet la 
licence no 144. Le tirage n'a pas eu lieu à 
10h p.m. le 19 août 1972, tel qu'annoncé pré- 
cédemment et indiqué sur les billets, mais se 
tiendra plutôt à 10h p.m. le 30 septembre 
1972, au 614, rue Des Meurons. 


Merci de votre coopération. 
Le Club La Vérendrye 


614, rue Des Meurons 
Saint-Boniface 


NOMINATION À LA CENTRALE DES CAISSES 


On apprend de façon non= 
officielle, que M, Guy De 
laquis a démissionné de son 
poste de secrétaire généra! 
du Collège de Saint-Boniface 
pour accepter le poste de 
gérant général de la Centrale 
des Caisses Populaires du 
Manitoba, M, Delaquis rem 
placerait ainsi M, Denis 
Chénier qui démissionnait 
en tant que directeur de la 
Centrale au mois de juillet, 
Le révérend père Jean- 
Charles Gagnon re m place 
rait M, Delaquis au secré- 
tariat du Collège, 


per Maurice Auger 


M, Delaquis est natif de 
Notre-Dames de Lourdes, Il 
a complété ses Belles-Let- 
tres (12e année) au Collège 
de Saint-Boniface, Ce der= 
nier a de plus fait ses étu- 
des comme comptable agréé, 
Marié et père de cinq en- 
fants, M, Delaquis a été se- 
crétaire-trésorier de la di 
vision scolaire de la Mon- 
tagne pendant 7 ans, IN a 
également détenu le poste 
d'assistant secrétaire-tré- 
sorier de la division de la 
Rivière-Seine, 


AUDITIONS: 2 ET 3 SEPTEMBRE 


FESTIVAL DE GRANBY 


Ce sont les 2 et 3septem- 
bre qu’auront lieu les audi 
tions provinciales du Fes- 
tival de Granby, Un des buts 
de ce Festival est d'offrir 
l'opportunité aux talents 
amateurs de se révéler et de 
s'épanouir, 

On cherche également à 
fournir aux artistes ama- 
teurs un atelier de travail 
permanent et généralement 
de promouvoir la chanson 
francophone au Canada, 
L'année dernière, quatre 
manitobains nous ont repré= 
sentés à Granby, au Québec: 
Marcel Gosselin, Louis Du 


bé, Jeannine Fillion et Su= 
zanne Jeanson, La gagnante 
au concours comme mell= 
leure interprète en 1971 était 
Mile Denise Guénette et le 
meilleur auteur-composis 
teur, M, Fernand Fournier, 
Rappelons que ces deux ar= 
tistes québécois ont donné 
un spectacle cette année à 
La Broquerle au mois de 
juin pendant la Fête Fran- 
co-Manitobaine, 

Les jeunes manitobains 
désirant participer aux au= 
ditions manitobaines (les ar= 
tistes choisis au Manitoba 
se rendront à Granby à l’au=« 


LES SOEURS DU SAUVEUR sont heureuses 
de faire part à leurs amies des résultats des 
ELECTIONS GENERALES DE L'INSTITUT 
tenues les 4, 5 et 6 août, Ont été élues membres 
du conseil général : Soeur Lorraine Préjet, 
supérieure générale; Soeur Alphéda Proven- 
cher, assistante générale; Soeur Ange Fouasse, 
deuxième conseillère et secrétaire générale; 
Soeur Blandine Chaput, 3e conseillère générale; 
Soeur Denise Jubinville, 4e conseillère et écono- 
me générale. 


BANQUET 
de |a 


SOCIÉTÉ HISTORIQUE 
DE SAINT-BONIFACE 


à l'occasion de son 70e anniversaire 


LG RSA ANT SALE AVE AURA NRA TRE POP 


Conférencier invité : Père Richard Arès, s.j. 


“Qui fera l'avenir des minorités francophones } 
au Canada? 


Date : le samedi, 16 septembre à 18h30. 
Endroit : Centre Culturel de Saint-Boniface. 


Billets réservés : 
Musée de Saint-Boniface (247-4500) 
Archevêché (247-9851) 
Mme |. Allard (233-5423) 
M. Gilbert Comeault (233-3655) 


Entrée : $4,00 


per Maurice Auger 


tomne pour participer aux 
semi-finales) devront se hâ- 
ter et présenter leur for 
mule d'inscription le plus 
tôt possible, Ces formules 
sont disponibles au Centre 
culturel de Saint-Boniface, 
La formule doit première= 
ment être rendue à Granby 
avant qu'un artiste puisse 
participer aux auditions pro= 
vinciales, 

Peut participer aux audi= 
tions tout auteur-composi= 
teur ou interprète, demeu= 
rant au Canada, âgé de 16 
ans et plus et possédant sa 
citoyenneté canadienne, Les 


interprétations devront se 
faire en français, 

Les gagnants du Festiva! 
de Granby recevront de nom= 
breux prix tels: Trophée 
Air Canada, un voyage de 
trois semaines en Europe, 
une bourse de $1,000 et $150 
de disques, 


Rappelons que les person= 
nes désirant participer aux 
auditions manitobaines du 
Festival de Granby n’ont qu’à 
se procurer le plus tôt pos= 
sible leur formule d'inscrip= 
tion au centre culturel de 
Saint-Boniface (233-4951), 


NOS ANNONCEURS 


s 
P ay 


OUI] 


possible : 


Q musicien 
comités : 
Q technique O 


réception 
cours : 
Q diction 
O théorie musicale 


CO leçons de guitare 
eutres [] 


Nom 


Age 
Adresse 
Ville ou village 

No de téléphone 


Saint-Bonifece, Manitoba. 


fe 
100 NON ? 


La prochaine saison du 100 NONS débute- 
ra bientôt. La boîte à chansons ouvre ses 
portes à tous les jeunes désireux de partici- 
per aux spectacles, aux tournées, aux comi- 
tés, aux cours. Indiquez sur cette fiche 
comment vous désirez participer au 
NONS et faites-nous la parvenir le plus tôt 


QO chanteur [] 


discothèque et bibliothèque 


Q publicité et information 


Cantine 


Q geste 


SVP faites parvenir cette fiche à l'adresse suivante : 
Le 100 NONS, Centre culturel de Saint-Boniface, 


iper 


non 


100 


technicien 


(1 entretien et nettoyage 
décors 


CO pause de voix 
O leçons de plano 


CO  improvisations 


‘me, à 


ET) 


EE | 


DU MODERNISME ET DU TRADITIONNEL 


La contestation est à la mode. Tout est remis 
en question, voire même les préceptes les plus 
fondamentaux de la religion catholique. Existe- 
t-il une corrélation entre le rythme de l'évolu- 
tion de l‘Eglise et le rythme de l'évolution de 
l’homme? La religion est-elle essentielle à 
l'homme, ou est-elle plutôt une “soupape d'é- 
chappement”’, comme le voudrait la théorie du 
totémisme? Ou encore, Freud, aurait-il eu rai- 
son en décrivant la religion comme ‘une névro- 
se obsessionnelle‘"? 

Ce sont des questions du jour, mais qui sont 
très peu discutées; des questions très peu discu- 
tées surtout parmi les chrétiens. Le chrétien 
contemporain semble être indifférent, même 
réticent quand il s'agit de discuter de sa religion. 
Etrange phénomène d'introversion! D'autant 
plus étrange si l’on considère que c'est une reli- 
gion qui se veut épanouissante, caractérisée 
justement par cette ouverture à son prochain, 
la charité en somme. 

Comment envisager la religion en 1972? II 
faut d'abord faire distinction entre deux genres 
de chrétiens : le chrétien “bien préservé” qui 
jouit d'une foi non ternie, et le chrétien dont 
la foi a été ébranlée, même presque vaincue, 
suite au contact avec diverses formes d'athéis- 


me. Une généralisation, peut-être discutable, 
voudrait que le chrétien ‘bien préservé" soit le 
chrétien âgé de 35 ans ou plus, alors que le chré- 
tien “’ébranlé” serait le jeune contemporain, 
aux prises avec sa condition d'homme en 1972. 

Quelle importance alors attribuer aux élé- 
ments extérieurs — les “décors” — de la reli- 
gion? Une cathédrale doit-elle être simple, mo- 
derne, reflétant dans son apparence la vie exté- 
rieure? Une cathédrale doit-elle demeurer con- 
servatrice, être ornée de statues, images, lam- 
pions, enfin de tout ce qui revêt un caractère 
traditionnel, qui se rattache au passé? Deux 
différentes conceptions d'une cathédrale, qui 
répondent à deux différents besoins. La cathé- 
drale dite majestueuse, traditionnelle, répond 
aux besoins des personnes plus âgées, des per- 
sonnes qui ont appris leur religion dans ce 
décor et pour qui cet élément extérieur est 
important dans la manifestation religieuse. On 
peut cependant supposer une foi ferme chez 
ces personnes, d'où une importance relative qui 
devrait être attribuée à un changement de décor. 

Par contre, le décor, l'élément extérieur, 
joue un rôle beaucoup plus important chez le 
jeune en quête d'une formation religieuse. 
L'enfant a une nature sensible à ce qui est exté- 


rieur, à ce qui tombe sous sa vue. Pour lui incul- 
quer de bons principes religieux, il importe de 
lui présenter ces principes dans un contexte, un 
décor qui reflète le monde contemporain afin 
que l'enfant puisse faire le lien, envisager une 
religion qui se prête, qui se traduit naturelle- 
ment dans la vie. Présenter la religion dans un 
décor qui revêt le caractère de ce qui est an- 
cien, passé, c'est en sorte encourager l'enfant à 
dissocier la vie religieuse de la vie mondaine, à 
séparer ces deux vies qui devraient être étroite- 
ment liées — d'où l'importance de l'aspect 
moderne de nos cathédrales et de nos églises. 

Seuls les décors changent, les valeurs fonda- 
mentales sont immuables. Et même si quelques 
décors, quelques changements ne s'effectuent 
pas assez rapidement pour suivre le rythme de 
l'évolution, il ne faut pas prétendre que le 
christianisme nuit au progrès de l'homme. On 
peut se poser la question : vers quoi l'homme 
doit-il progresser? Et on DEVRAIT répondre : 
l'amour, la paix, la charité. Le christianisme 
aura toujours ce rôle à jouer, ce rôle impor- 
tant de faire progresser l'homme vers son plus 
grand épanouissement. 


Hubert Pantel 
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CES BONS CATHOLIQUES OÙ ... 


La Broquerie, Manitoba 
le 16 août 1972 


CES BONS CATHOLIQUES 
OU... 


Nous voulons croire aux 
bonnes intentions d’une fidè- 
le lectrice, défendant son 
idéal dans La Liberté du 2 
août dernier, dans un arti- 
cle intitulé : INCOMPRE= 
HENSION DES LECTEURS, 

Cependant, le sujet con 
troversé c'est une affaire 
d'opinion personnelle, Les 
idées émises dans notre ex= 
posé du 12 juillet dernier 
n'étaient pas le produit de 
notre imagination, C'était 
une confrontation de la doc= 
trine de l’Eglise vs le pro 
gramme de paganisation des 


peuples, poursuivi par des 
sectes subversives : ‘‘Alors 
il s’élévera beaucoupde faux 
prophètes, Ils en séduiront 
un grand nombre. (Les 
Quatre Evangiles en unSeul: 
Page 268) 

Vous avez raison, chère 
lectrice, nous avons été en= 
fantés nus, dans la douleur, 
Mais, par les sacrements 
de baptême et de confirmas 
tion, nous revêtions la tuni= 
que de la pureté et la livrée 
des soldats du Christ, 

Il est également vrai que 
nos premiers parents étaient 
nus dans le paradis terres= 
tre: ‘‘Is étaient nus tous 
deux, l’homme et la femme, 
sans en avoir honte”? (Ch, 
11 V, 25) 

Hélas, après avoir désobéi 


à Dieu... ‘Leurs yeux à tous 
deux s'ouvrirent et ils con= 
nurent qu’ils étaient nus, 
Alors ils entendirent la voix 
de Dieu... et l’homme et la 
femme se cachèrent de de= 
vant Iahvé Dieu au milieu 
des arbres de la forêt,” 
(Ch, 111 V, 7-8) 

C'est encore une vérité 
de foi que pour expier nos 
fautes, y compris les nudi= 
tés coupables, le Verbe fait 
Chair a été crucifié après 
avoir été dépouillé de ses 
vêtements, . ‘Il a pris sur 
lui nos infirmités, il s’est 
chargé lui-même de nos 
souffrances.” (Les Quatre 
Evangiles en un Seul: Page 
m1) 

Votre lettre, amie lectri= 
ce, vient souligner la dégra= 


dation causée par le poison 
infiltré dans les âmes par 
les agents de la concupiscen= 
ce, Vous êtes excusable; 
peut-on demander plus à une 
génération qui absorbe l’ère 
polluée de l’exaltation de la 
matière: animation, sensis 
bilisation, sexualité, sont 
des termes qui ont pris la 
vedette, 

Ces idoles dureront ce que 
durent les idoles aux pieds 
d'argile, On reconnaît l’ar= 
bre à ses fruits, La femme 
n’est pas un jouet, Elle a un 
rôle sublime à remplir, dont 
elle devra rendre compte 
devant Dieu; celui de colla= 
borer à la vie spirituelle et 
temporelle dela race humais 
ne, appelée à glorifier la 
Trinité Sainte durant l’E= 


ternité, 

C'est au cimetière qu’il 
est salutaire de méditer sur 
la beauté du corps: ‘‘Sou= 
viens=toi, à homme, que tu 
es poussière, et que tu res 
tourneras en poussière, (Li= 
turgie: Mercredi des Cen= 
dres) 

La beauté de l’âme, créée 
à l’image de Dieu, est un 
trésor infiniment plus pré= 
cieux, Nous croyons plus à 
l'efficacité d'une heure d’a= 
doration devant le Saint Sas 
crement, qu’à la contempla= 
tion fiévreuse des attraits 
charnels, 

Enfin, nous n’entendons 
pas imposer nos principes, 
Chacun est libre d’embrase 
ser la formule de son choix, 
Pour notre part, confiants 


en Celui qui a ‘‘vaincu le 
monde”, dussions-nous être 
classés au rang des ‘‘phari« 
siens et des superstitieux??, 
nous continuerons à défen= 
dre les vérités enseignées 
par notre Mère la Sainte 
EGLISE CATHOLIQUE A« 
POSTOLIQUE ET RCMAI» 
NE, en autant que nous les 
verrons défigurées, Nous en 
avons le droit! 


CHRISTUS VINCIT, 
CHRISTUS REGNAT, 
CHRISTUS IMPERAT ! 


Gertrude Dubé 
Denise Nadeau 
Marie-Louise Boily 


LA VIOLENCE: RÉALITÉ INCOMPRÉHENSIBLE MAIS RÉELLE 


Arthur Bremer, l'assaillant de Georges Wallace n'est 
pas comme plusieurs l'ont pensé un fou. Les commen 
tateurs américains ont dit que c'était un isolé et un 
incommuniquant. 

{! semble bien qu'Arthur Bremer représente en Amé- 
rique un type de personne qui est profondément 
influencé par son milieu, par cette philosophie de 
grandeur qui a fait la force et la faiblesse des Etats. 
Unis sans pouvoir ressentir que lui aussi peut faire 
quelque chose pour participer à l'élaboration de celle. 
ci, 

La tradition américaine a contribué à créer une puis 
sante volonté de liberté et un sens de la compétition 
qui ne se retrouve pas ailleurs. Face à cette liberté et 
cette compétition, l'américain moyen, chaque jour, 
doit rester un être humain et se sentir un être humain. 
Ce problème de la violence qui existe à cause de /a 
tolérance a acquis au cours des dernières années une 
nouvelle dimension. Il a été transposé à la vie 
politique. La violence répugne mais elle existe et nous 
devons tout faire pour la réduire. 


Dans le contexte politique québécois - canadien 
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mondial, le véritable danger qu'elle suscite c'est celui 
d'isoler les hommes publics de la population. Par 
mesure de sécurité, les chefs politiques ne communi: 
queront plus avec la foule si ce n'est par les masses 
média. Or, personne n'est intéressé à ce que cette 
communication soit unilatérale, Nous devons sentir 
les liens qui nous unissent et nous devons être en 
mesure de participer au contrôle des décisions gouver- 
nementales. 

Des mesures doivent être prises pour réduire la 
circulation des armes. Mais celles-ci ne seront 
d'aucune efficacité si parallèlement à cette législation, 
chacun des citoyens des Etats-Unis ne tente pas de 
faire un retour vers des valeurs aussi fondamentales 
que l'amitié, l'amour et la sincérité, 

Il est évident qu'il n’y a pas de cure miracle. La 
société est atteinte parce qu'elle dépersonnalise le 
plus faibie. La science a fait reculer l'âge moyen du 
décès mais elle n'a pas trouvé un remède qui ferait que 
chaque individu ne se sente pas écrasé et ne soit pas 
brimé par son environnement. 

Marc Pilon 


Membre de l'A.B.C. de la M.W.N.A. et des Hebdos du Canada 
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La rentrée. 
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Les étudiants devront redevenir sérieux pour suivre leurs cours, 
les vacances sont terminées ! Mais les parents ont aussi une très 
grande responsabilité à ce sujet. Ils doivent participer autant que 
les étudiants aux cours, en ce sens qu'ils doivent assurer à leurs 
enfants, un soutien moral, un intérêt constant et une  confian- 

ce sans limites. Trop de parents disent: ‘Enfin ! ils sont partis 
à l'école. On va être débarrassés ! ‘’ Les parents croient qu'en 
envoyant leurs enfants à l'école, ils n'auront plus besoin de s'en 

occuper. |ls pensent que les professeurs peuvent leur donner 
toute l'éducation dont ils ont besoin; alors que l'éducation se 
fait d'abord à la maison, au foyer. 


MERE SIES 


Di : sn: 


Alorsil ne reste plus qu'à souhaiter à tous les étudiants 
de faire une bonne année scolaire et surtout de prendre 
leurs responsabilités. Avec cela, ils iront loin, c'est as- 
suré. 


Et oui ! Ca sent l'automne dans les magasins, sur la rue, à la mai- 
son. Ca sent la rentrée. À nouveau toutes les écoles regorgent de vie 
et de nervosité, Une autre année commence avec ses peines, ses joies, 
ses risques, ses surprises. 


La nouvelle catéchèse apprend: aux jeunes à découvrir le Seigneur; même mieux adaptée, 
elle ne libère pas les parents de leur rôle d'éducateurs de la vie chrétienne. C'est d'abord 
à eux que revient cette responsabilité. Le milieu étudiant parachèvera le travail forma- 


teur déjà éntrepris par les parents. 
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"GRANDES AUBAINES 
D'ÉTÉ CHEZ 


RENAULT WINNIPEG 


A2 
genault ouê 


Lier û 
19 ee 
g229 


régulies x 
$1. 095 


Renault 16 TL 1970 


Prix 


roug 


VENEZ VOIR CE QUE ‘“ RENAULT ” DE WINNIPEG 


RENAULT 
1973 


A POUR VOUS 
IL FAUT FAIRE DE LA PLACE POUR LES NOUVELLES 


RENAULTTé 


ns - 28 ÿ) 000, avenue Naim 
| | 667-2473 
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POPOS de SaisOr. 


© La recette 


Délicieuses gaufres 


La plupart des gens aiment les changements, de temps 
en temps, En effet, la vie peut être très ennuyeuse quand tous 
les jours se ressemblent. 

Les repas, en particulier, peuvent être très monotones à 
moins qu'on y apporte un peu de variété, Si votre famille fait 
la moue sur le petit déjeuner, pourquoi n'essayerez-vous pas 
de leur faire une surprise, demain matin” 

Au lieu du jus habituel, servez des fruits: des fraises ou 
des framboises avec des pêches en tranches ou encore des 
oranges avec des bananes en tranches 

Rehaussez vos céréales avec des fruits: frais, congelés, 
en boîte ou secs. Les fruits se servent aussi bien avec des 
céréales chaudes que prêtes-à-servir. 

Pour un petit déjeuner et fort en protéines, saupoudrez de 
fromage râpé des oeufs brouillés et placez au four, Ou 
ajoutez des tranches de tomates, de poivrons ou de viande 
cuite à des oeufs brouillés pour faire changement, Ou encore, 
ajoutez-y des pommes de terre cuites, tranchées et sautées 
au'beurre ou à la margarine. 


Quand vous servez des muffins ou des biscuits, ajoutez 
donc un morceau de fromage ou de bacon cuit et croustillant. 
S'il vous reste aujourd'hui des petits pains, des biscuits ou 
des muffins, mettez-les au four demain, ils seront délicieux, 


Sac au dos et ventre plein 


Chaque mère de famille, à 
la veille de la rentrée sco- 
laire surtout, doit veiller à ce 
que ses enfants soient bien 
nourris et qu'ils aient, de 
bonnes habitudes alimentai- 
res. Un petit-déjeüner bien 
compris doit offrir des protéi- 
nes, des vitamines, des miné- 
raux et des hydrates de car- 
bone en quantité suffisante 
pour que l’écolier donne son 
maximum de rendement. 

Si l'enfant doit prendre le 
repas du midi à l'extérieur, 
il devra également faire son 
choix lui-même; les meilleurs 
plats sont perdus si l'enfant 
ne les mange pas. 

Il est très difficile de faire 
comprendre à un enfant que 
les aliments les meilleurs ne 
sont pas toujours ceux dont il 
entend vanter les mérites au- 
tour de lui, que sa santé et 
son rendement scolaire dé- 
pendent de la façon dont il 
se nourrit, 

La façon la plus simple 
d'assurer à chaque membre 
de la famille un bon équili- 
bre alimentaire est de puiser 
régulièrement dans chacun 
des quatre groupes d’ali- 
ments de base. 

— Le groupe “viande” qui 
comprend les viandes de bou- 
cherie, le poisson, la volaille, 
les oeufs, les légumes secs 
doit être servi deux fois par 
jour; c’est lui qui fournit les 
protéines essentielles dont 
notre corps a besoin. Il est 
important de noter que des 
études ont déjà prouvé qu’un 
petit déjeûner riche en pro- 


téines maintenait un ‘taux 
d'énergie” constant pendant 
toute la matinée. 


— Le groupe “lait” com- 
prend tous les produits lai- 
tiers, le beurre excepté. 
Deux tasses de lait ou plus, 
ou l'équivalent en fromage, 
desserts, etc. doivent entrer 
dans le régime quotidien 
pour assurer un bon apport 
de protéines, de vitamines et 
de minéraux. 

— Le groupe “fruits, légu- 
mes” doit entrer abondam- 
ment dans le régime quoti- 
dien. Un fruit au moins doit 
appartenir à la catégorie des 
agrumes (orange, citron) 
riche en vitamine C (que l’on 
peut remplacer par des to- 
males ou des poivrons égale- 
ment très riches en vitami- 
nes C), Un légume au moins 
devrait appartenir à la caté- 
gorie des “feuilles” d’un vert 
très foncé (épinard, brocoli) 
ou des racines rouges (carot- 
tes). 

— Le groupe “céréales” 
est celui dans lequel on 
coupe le plus volontiers; 
c'est celui que l'on rend res- 
ponsable des gains de poids. 
Ce groupe a pourtant un rôle 
à jouer dans une alimenta- 
tion bien équilibrée. Il est 
toujours préférable de choisir 
des céréales à grains entiers, 
elles apportent des vitamines, 
des minéraux, et des protéi- 
nes incomplètent qu’il faut 
marier avec des protéines es- 
sentielles contenues dans le 
groupe des “viandes”. 


MESDAMES 
Poils faciaux enlevés 


DERMIC INSTITUTE 
400 Boyd Building 
388, avenue 


Winnipeg 1 - 9424110 


La CROIX-ROUGE 
C'EST VOUS 

C'EST MOI 

C'EST NOUS TOUS 


Tél: 247-2652 
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Automne-Hiver 1972-73. 


Le pain de la veille fait de délicieuses rôties à la 
française, Trempez le pain dans un mélange de lait et d'oeuf 
puis faites dorer soigneusement dans un peu de beurre ou de 
margarine, 

Pour faire une gâterie un peu spéciale à vos affamés, 
faites donc des gaufres. Servez-les avec du sirop, du miel on 
de la gelée. La recette utilise des corn flakes émicttés où de 
la chapelure de corn flakes, ce qui donne aux gaufres un goût 
délicieux. Pour en faire un repas nutritif ct bien équilibré, 
servez aussi du bacon bien frit, des céréales prêtes à servir 
avec du lait, un fruit ou du jus et un verre de lait. 

Gaufres 
3 tasses de corn flakes ou 
3-4 tasse de chapelure de corn flakes 
1 34 tasses de farine tout usage ordinaire 
14 c. à thé de sel 
4 c, à thé de poudre à pâte 
1 c. à table de sucre 
3 oeufs bien battus 
2 14 tasses de lait 
1-2 tasse de beurre ou margarine, fondu. 

Si vous utilisez des corn flakes, écrasez-les en fines 
miettes, Mélangez farine, sel, poudre à pâte, et sucre. 
Ajoutez la chapelure de corn flakes. Mélangez oeufs, lait et 
beurre, Battez ensemble les deux mélanges jusqu'à ce que le 
tout soit bien homogène. Versez dans un gaufrier préchauffé 
et laissez environ 8 minutes ou jusqu'à ce qu'il n'y ait plus de 
vapeur, Servez avec du sirop, du miel ou de la gelée, Pour 8 
gaufres de 7 1-2 pouces de diamètre, 


Marielle Fleury donne une 
touche très personnelle à 
sa collection automne-hiver 
1972-73 pour Rainmaster/ 
Sport Togs, avec une série 
d'applications et de passe= 
menteries brodées qui fleu= 
rent bon la nature, Le ré- 
sultat,,, un enchantement 
toutes températures... des 
cabans, des redingotes, des 
surtouts, des pardessus, qui 
affrontent la neige en coms 
pagnie d'oiseaux, d’abellles, 


183, rue Marion, St-Bonifacè 


Trois formules de mariage 
$75.00 - $155.00 - $195.00 


de papillons, de fruits, de 
fleurs, d’insectes et même 
de grenouilles, 


Tenant particulièrement 
compte du rude hiver de son 
pays Marielle a créé davan- 
tage de bonnes capes et de 
bons manteaux, bien douil= 
lets, bien confortables, bien 
moelleux, ,, les coupant dans 
du drap et autres beaux lai= 
nages, Elle a doté de capu= 
ches les modèles qu'elle juge 
les meilleurs, y compris 
ses capes, Des capes dont 
la grâce et le bien-aller en 
font le surtout idéal, On les 
enfile facilement et on les 
porte avec aisance sur un 
lourd tailleur, sur un gros 
chandail, sur un tailleur 
pantalon, ,, permettant ainsi 


de porter tout l'hiver ces 
ensembles d'automne, Pour 
une série d'impers-hiver, 
Marielle a choisi des tissus 
écossais où la couleur est, 
soit bloquée en gros carrés 
style bûcheron, soit délimi= 
tée par des géométries de 
rayures, Pour accentuer 
l'allure jeune de ces antts 
mauvais temps, les poches, 
plaquées ou incrustées, sont 
fermées de glissières en 
plastique de couleur munies 
de grosses bagues de ma= 
noeuvre, Un madras spécial, 


Dans cette nouvelle col- 
lection automne-hiver Rain= 
master/Sport Togs, plu= 
sieurs modèles suivent une 
ligne classique et font appel 
aux non-fourrures qui ont 


ENCOURAGEZ 
NOS ANNONCEURS 


l'air d’en être, comme le 
rat musqué, le ‘‘chat sauva 
ge’, l’agneau, le loup, etc... 
Dans plusieurs cas, Mariel- 
le marie, de main de maître, 
ces tissus-fourrure et des 
Ussus naturels comme le 
coton, ut{lisé en détails ma= 


telassés ou en passements 
brodés, 


Marielle Fleury a ajouté 
plusieurs manteaux courts à 
sa collection, minces vestes 
bien enveloppantes, souples 
vareuses, ‘duffle-coats’ bien 
capuchonnés, Souvent réali- 
sés en tissus de couleurs 
vives, unis ou carrelés à la 
bûcheron, ces compagnons 
des pantalons sont une heu 
reuse addition à la scène 
automnale, 
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Et vos pétitionnaires ne cesseront de prier, 
etc. Signé: James Boddy, secrétaire du dis- 
trict, au nom de la Loyale Association Oran- 
giste de Toronto-Quest, 


Cette intervention de la toute-puissante 
loge orangiste de l'Ontario allait peser 
lourd dans la balance de la Justice, D’abord 
parce qu’elle avait des rouages dans tous 
les domaines de l’administration, de la poli- 
tique et des affaires, Ensuite parce qu’elle 
était capable de manoeuvrer la quasi-tota= 
lité des électeurs conservateurs de langue 
anglaise, De nombreuses personnalités ne 
manquaient pas de rappeler MacDonald à 
son devoir de chef de parti; la lettre que 
J.-C, Gilroy lui adressa le 29 octobre est 
très révélatrice de l’état d'esprit qui pou= 
vait alors animer les Anglo-Canadiens d'o= 
bédience orangiste: ‘Si Riel n'est pas 
pendu, écrivait-il, dans peu de mois écla= 
tera la plus grande révolte du loyal et in= 
telligent peuple protestant de l'Ontario 
contre la domination française (sic), une 
des plus formidables luttes pour l’indé- 
pendance et la liberté dont notre bien-aimé 
dominion n’aura jamais encore été le té- 
moin,” 


I fallait pourtant donner une suite quel- 
conque à la requête de maître Lemieux, 
transmise par le gouverneur général à sir 
John MacDonald, Celui-ci désigna pour 
‘faire rapports’’ le docteur A. Jukes (qui 
avait déjà témoigné ‘‘à charge”’ dans le 
procès), le docteur Françoix-Xavier Vas 
lade, d'Ottawa, et le docteur M, Lavell, 
directeur du pénitencier de Kingston, Ga= 
geons que si on avait désigné le docteur 
François Roy et le docteur Daniel Clarke, 
les avis auraient été,,, différents ! Mais 
les choses sont comme elles sont, Au reste, 
les médecins désignés savaient ce qu’ils 
avaient à faire, Ils avaient reçu leurs consi= 
gnes, La lettre que le premier ministre 
adressa, par exemple, le 31octobre au doc= 
teur Lavell en est une preuve suffisante, 
On y lit ceci: 


“Souvenez-vous que le jury a décidé qu'il 
était sain d'esprit quand il a commis ses tra- 
hisons et à l'époque de son procès. Le juge a 
approuvé le verdict et la Cour du Banc de la 
Reine du Manitoba sur appel l'a confirmé. 
Par conséquent vous ne pouvez pas aller au- 
delà de ce verdict, Votre enquête sera limitée 
à la simple question de savoir si au moment de 
votre rapport le condamné est un être suffi- 
samment raisonnable et responsable, capable 
de discerner le bien du mal." 


Allons, messieurs les médecins ‘spé 
cialistes ou aliénistes”, pas de fausse ma= 
noeuvre, attention |?’ 


Le chirurgien en chef A, Jukes répondit 
le 6 novembre: 


Conformément à la demande contenue 
dans la communication reçue par nous de la 
part du très honorable sir John A. MacDonald 
me priant de faire rapport sans délai sur l'état 
mental du prisonnier Louis Riel, maintenant 
sous mes soins professionnels, et de déclarer 
jusqu'à quel point je le considère responsable 
de ses actes, j'ai l'honneur dé faire le rapport 
suivant: Louis Riel a été spécialement sous 


LOUIS RIEL 
héros ou rebelle 


29e épisode 


mes soins, comme médecin de {a police à che- 
val, depuis au-delà de cinq mois, qu'il est arri- 
vé ici comme prisonnier, Durant cette période, 
je l'ai visité, à quelques exception près, cha- 
que jour; je l'ai étudié da près, et j'ai conversé 
avec lui longuement, fréquemment, J'ai per- 
sonnellement une forte aversin contre la 
peine de mort. Je pense que s'il m'est impos- 
sible d'établir son insanité, sa mort est pro- 
Chaine; mais après l'avoir examiné avec soin et 
longuement, dans diverses circonstances, et 
Chaque jour, je ne puis acquérir d'autre con- 
viction que, si ce n'est sur les questions pure- 
ment religieuses se rapportant à ce que l'on 
peut appeler les mystères divins, il a toujours 
été, depuis le moment où il a été confié à mes 
soins, et continue d'être encore parfaitement 
sain d' esprit et responsable de ses actes. Dans 
ces circonstances, mon devoir, quoique péni- 
ble, est clair, et mon opinion, que je n'ai pas 
formée à ia ‘hâte, l'est également, savoir que 
les idées singulières que Riel entretient sur les 
questions religieuses et qui ont si puissamment 
contribué à faire croire aux ignorants et aux 
gens sans réflexion que Riel est fou, ne peu- 
vent en rien être considérées comme obscur- 
cissant au moindre degré la perception claire 
de son devoir, ou comme rendant son juge- 
ment moins sain dans les affaires de la vie de 
chaque jour, En conséquence, je me déclare 
d'opinion que, avec la réserve faite ci-dessus, 
Riel est sain d'esprit, ses idées sont claires, et 
qu'il est un être responsable devant Dieu et 
devant les hommes, 


Le docteur François-Xavier Valade ré 
pondit le 8 novembre: 


Après avoir examiné Riel avec soin dans 
les conversations privées avec lui et m'être 
procuré les témoignages des personnes sous 
les soins desquelles il se trouve, j'en suis venu 
à la conclusion qu'il est atteint d'hallucination 
sur les questions politques et religieuses; mais 
sur les autres questions je le crois tout à fait 
sensé et en état de distinguer le bien du mal. 


Le docteur M, Lavell répondit également 
le 8 novembre: 


J'ai l'honneur de vous faire rapport qu'a- 
près avoir examiné consciencieusement le cas 
de Louis Riel, maintenant emprisonné ici sous 
sentence de mort, après avoir apprécié dans 
toute sa valeur la tâche qui m'a été confiée, et 
les conséquences qui en découlent je suis 
d'opinion que ledit Louis Riel, bien qu'entre- 
tenant et exprimant des idées extravagantes et 
étrangères sur les questions de religion et de 
gouvernement en général, est un être respon- 
sable et en état de distinguer le bien du mal, 


Le même jour, parvenait à l’honorable 
J.-A, Chapleau un premier télégramme de 
France ainsi conçu: 


“’Granvillais supplient ministre empêcher 
exécution Riel, Signé: Lucien Dior.” 


Les échos de l'affaire Riel avaient tra= 
versé l'Atlantique et bien des Français 
commençaient à s’émouvoir, Les journaux 
en parlaient, 


Deux jours plus tôt, Louis Riel qui s’at- 
tendait maintenant à être pendu le 10 no= 
vembre, avait rédigé son testament, C’é- 
tait d’abord une profession de foi attestant 
son retour à l’orthodoxie catholique, 


Au nom du Père, du Fils et du Saint- 
Esprit, je déclare que ceci est mon testament, 
que je l'ai écrit librement dans la pleine pos- 
sssion de mes facultés mentales. Les hommes 
ayant fixé le 10 novembre prochain comme la 
date de ma mort, et comme il est possible que 
la sentence soit exécutée, je déclare d'avance 
que ma soumission aux ordres de la Providen- 


ce est sincère, que ma volonté s'est rangée 
avec une entière liberté d'action, sous l'in- 
fluence de la grâce divine de Notre Seigneur 
Jésus-Christ, du côté de l'Eglise catholique, 
apostolique et romaine. C'est en elle que je 
suis né et par elle aussi que j'ai été régénéré. 
J'ai rétracté ce que j'ai dit et professé de con- 
traire à sa doctrine, et je le rétracte encore. Je 
demande pardon du scandale que j'ai causé. 
Je ne veux pas qu'il y ait de différence entre 
moi et les prêtres de Jésus-Christ, gros comme 
une tête d'épingle. Si je dois mourir le 10 de 
ce mois, c'est-à-dire dans quatre jours, je veux 
faire tout en mon pouvoir, avec le concours 
de mon divin Sauveur, pour mourir en harmo- 
nie parfaite avec mon Créateur, mon Rédemp- 
teur et mon Sanctificateur en même temps 
qu'avec la sainte Eglise catholique, Si Dieu 
veut bien m'accorder le bienfait inestimable 
de la vie, je veux de mon côté monter sur 
l'échafaud et me résigner à la volonté de la 
Providence en me tenant dégagé, comme je le 
dis aujourd'hui, de toutes les choses terrestres, 
car je comprends que le plus sûr moyen de 
bien faire est de mettre ses desseins en prati- 
que d'une manière entièrement désintéressée, 
sans passion, sans excitation, sous le ragard de 
Dieu, en aimant son prochain, ses amis ot ses 
ennemis comme soi-même pour l'amour de 
eu. 


Il continuait par des remerciements, pour 
tous les bienfaits reçus, à sa mère, à sa 


par Georges Cerbelaud Salagnac 


femme, à ses frères et soeurs, à ses pa= 
rents et à ceux de sa femme, à ses beaux- 
frères et belles-soeurs, à ses amis des 
deux côtés de la frontière, aux oblats, aux 
sulpiciens, aux soeurs grises, et à tous il 
demandait pardon pour tous les torts qu’il 
aurait pu leur faire, Puis c'était de sa part 
un acte de pardon: 


Je pardonne de tout mon coeur et de tout 
mon esprit, de toutes mes forces et de toute 
mon âme, à ceux qui m'ont causé du chagrin, 
qui m'ont causé du dommage, qui m'ont per- 
sécuté, qui, sans raison, m'ont fait la guerre 
pendant quinze ans, qui m'ont fait un sem- 
blant de procès, qui m'ont condamné à mort, 
et je leur pardonne entièrement comme je de- 
mande à Dieu de me pardonner entièrement 
toutes mes fautes au nom de Jésus-Christ. 


I terminait par ses enfants : 


C'est mon désir que mes enfants soient 
élevés avec grand soin en tout ce qui touche 
l'obéissance à l'Eglise. Je leur recommande de 
montrer le plus grand respect, la plus grande 
soumission et la plus complète affection en- 
vers leur bonne mère, Je ne laisse à mes en- 
fants ni or ni argent, mais je supplie Dieu, 
dans son infinie miséricorde, je supplie les en- 
trailles de la miséricorde de Dieu de remplir 
mon esprit et mon coeur de la vraie bénédic- 
tion d'un père que je désire leur donner: Jean, 
mon fils, Angélique, ma fille, je vous bénis au 
nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit, pour 
que vous vous appliquiez à connaître la volon- 
té de Dieu et soyez fidèles à l'accomplir en 
toute piété et sincérité; pour que vous prati- 
quiez la vertu, fermement et simplement, sans 
parade ni ostentation; pour que vous fassiez le 
plus de bien possible sans manquer aux autres 
dans la limite d'une juste obéissance au clergé 
constitué, prêtres et évêques, surtout à votre 
évêque et à votre confesseur.. 


Louis Riel confia son testament au père 
André, qui ne le quittait plus, 


On arrivait maintenant au paroxysme de 
ce véritable duel à mort entre ceux quiten= 
taient encore, contre toute espérance, de 
sauver Louis Riel, et ceux qui avaient, de- 
puis longtemps, fixé son sort, 
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# Cette jolie maison de style ‘Prairie’ convien- 
& dra parfaitement aux plus difficiles. La cui- 
ra buanderie sauvera bien des pas inutiles 
la maîtresse de maison, La cuisine est 
fus pourvue d'un comptoir-dinette et recoin 
de travail avec en plus une grande fenêtre 
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JOUER AU HOCKEY, C'EST PAYANT de hockey qui signent des contrats avec les deux associa- 


tions rivales. Nous n'avons absolument rien contre eux 
Chaque jour, l’une des critiques que l'on entend le plus puisque, en tant qu'individu, ils ne font que bénéficier 
souvent est le salaire que l'on paie à nos députés. Siceux- d'une surenchère des magnats de la finance. Mais, il n'en 
ci remplissent véritablement leur tâche et l'on constate reste pas moins vrai qu'il est aberrant de constater que 
que la plupart d'entre eux pourraient retirer un salaire les plus grands scientistes retirent à peine le dixième ou 
beaucoup plus élevé dans d'autres activités, cette critique le centième parfois des montants qui sont versés à des 
est, quant à nous, mal fondée. hommes de valeur mais non à des génies ou des gens qui 
feront vraiment avancer notre société. 


Ce n'est pas en regardant dans le terrain du voisin que 
l'on règle son propre sort. Que l'on combatte pour rédui- 
re les inégalités sociales d'accord, mais de là à envier le 
traitement que l'on paie à nos députés, c'est un pas que 
nous ne pouvons franchir. 


Jamais on nous fera croire que M. Derek Sanderson 
vaut $2,600,000.00 répartis sur cinq ans. Tout en tanant 
compte que ceux-ci ont une carrière brève, il faut quand 
même garder un certain réalisme dans l'évaluation de 
leurs moyens, surtout lorsque l'on sait que nos Premiers 

Cependant, dans ce même domaine, il nous apparait il. Ministres gagnent à peine le dixième de ces sommes astro- 
logique et absurde de constater et de voir les sommes  nomiques et que leurs responsabilités sont immenses et 
énormes qui sont versées actuellement aux divers joueurs lourdes de conséquences pour chacun d'entre nous. 


Encore un cheval? Aux Jeux Olympiques d'Eté de 1968, au Mexique, c'est un cheval qui a rapporté au Canada sa 
seule médaille d'OR, Et cela, à la toute dernière journée. En sera-t-il encore ainsi en 1972 aux Jeux de Munich? 
Nous souhaitons encore bonne chance à l’équipe équestre du Canada. Le Canada se présente à Munich pour les Jeux 
Olympiques 1972 avec un grand total de 98 médailles depuis l'inauguration moderne des Jeux Olympiques en 1896 
à Athènes. Le Canada a décroché depuis 24 médailles d'or, 35 médailles d'argent et 39 médailles de bronze, La meil- 
leure année pour le Canada (Jeux d'Eté) fut en 1932 à Los Angeles alors que nos athlètes remportèrent deux médail 
les d'or, cinq d’argent et huit de bronze. 


LAVERGNE 


Electric Ltd. St-Pierre, Manitoba 
Ameublement — Quincaillerie 

Appareils électriques principaux 

Posage des fils — domestiques et commerciaux 
Service de radio et télévision. 


Téléphone: 433-7738 


233-7760 


MAURICE 


ASSURANCES DE TOUS GENRES 
AGENCE DE VOYAGES 
Avions — Bateaux — Tours — Trains 


195, boul. Provencher, St-Boniface (6) Man. 
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avant toul 


par Jean-Paul Jarry 


John Ferguson 


Nous aurons recours 
a nos meilleurs 


joueurs 


C'est un départ! Et je ne fais pas allusion aux courses 
mais bel et bien au hockey. Plus précisément à l'histori- 
que série que se disputeront le Canada et la Russie à 
compter du 2 septembre prochain. 

C'est un départ parce que l'Equipe Canada a débuté son 
entrainement au Maple Leafs Garden de Toronto sous 
l'égide du pilote Harry Sinden et de son adjoint John 
Ferguson. Pour sûr ce n'est pas un entraînement comme 
les autres: mais qu'il y en à du talent et des millions de 
dollars sur patins! 

Ce qui toutefois ne semble pas trop impressionner Har- 
ry Sinden quand arrive le temps de se servir du fouet dans 
le but de voir tous ses hommes regagner au plus vite leur 
meilleure condition physique. Dés la toute première ses- 
sion d'entrainement Sinden s'est presque révélé un tyran: 
de longues périodes de patinage, de l'avant et à reculons, 
et une demi-heure de culture physique. 

Le lendemain était ajouté à cela des matches actuels en- 
tre les Rouges et les Blancs. Et suivront bientôt des mat- 
ches hors-concours. D'expliquer Sinden: “Sur le plan 
hockey proprement dit nous ne sommes pas trop inquiets 
dt mais nous devrons être en aussi bonne condition phy- 
sique que les Russes si nous voulons arriver à nos fins. 
C'est pourquoi dès le départ je me suis montré sévère. 

“Par contre je dois avouer que la majorité des joueurs 
m'ont surpris. [ls sont en bien meilleure condition que 
j'osais l'espérer. Le qui facilitera notre tâche car nous 
n'avons réellement que deux semaines pour mouler 
l'équipe! ” 

Dans l'entre-temps, John Ferguson regardait la scèneun 
peu songeur. Quand nous lui en avons demandé la raison 
l'ex-brillant ailier gauche du Canadien réplique: 

“Vous savez, il y a 35 bons joueurs au camp... mais 
nous ne pourrons en aligner que 19 pour les matches 
contre la Russie, !! est probable que nous alternerons 
certains jaueurs pour différentes parties... mais certains 
autres n'auront peut-être même pas la chance de partici- 
per à une seule joute. 

“IL nous laut absolument toujours avoir recours à nos 
meilleurs joueurs. C'est notre but de remporter la victoire 
dans chacune des huit parties. Rien de moins. 

“Pour la joute inaugurale le 2 septembre au Forum de 
Montréal notre alignement sera composé par les joueurs 
qui auront tait plus belle figure à l'entralhement et dans 
les trois matches d'exhibition. 

“Mais cela ne veut pas dire que ces joueurs seront auto- 
matiquement assurés de prendre part à la seconde partie. 
Dans le premier match ils devront prouver qu'ils méritent 
de participer à l'autre. Et il en sera ainsi à toutes les jou- 
tes 

“Evidemment dans certains cas il nous sera impossible 
de “faire réchauffer le banc” à des joueurs. Je pense à 
Phil Esposito, Frank Mahovlich, Yvan Cournoyer, Gilbert, 
Ratelle, Hadfield et Park. Mais ils ne forment pas une 
équipe comblète. Des changements s'imposeront donc 
Sans doute pour les autres positions. Selon qu'un joueur 
s'avérera supérieur à l'autre au moment d'une joute 
c'est lui qui sera élu. 


“D'autre part j'aimerais souligner que je suis vraiment 
surpris par l'enthousiasme de tous les joueurs même s'ils 
ont dû abréger leurs vacances estivales d'un mois... et 
qu'il n'est pas facile en l'espace de deux semaines de re- 
trouver sa meilleure condition physique. Mais je n'ai pas 
encore entendu une seule plainte et tous travaillent très 
fort à l'entralhement. C'est un excellent signe. 

“Tel que je l'ai souligné au début nous voulons battre 
les Russes à huit reprises et nous prendrons tous les moy- 
ens pour y arriver! ”. 


1447 chemin Dugald Saint-Boniface 6, 
Téi,: 247-3681 


Gérant: Albert Rousseau 


réservoir à huile - ‘‘washracks'' nattoyuge d'égouts - 
location de toilettes extérieures - fosses septiques 
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M. GUY DUCHESNE 


NOUVEL AGENT DE DÉVELOPPEMENT SOCIAL 


Photo La Liberté 


M, Guy Duchesne, âgé de 
26 ans, d’Edmonton, Alber= 
ta, a été nommé agent de 
développement social au bu= 
reau de Winnipeg de la Di= 
rection de la citoyenneté et 
du civisme du Secrétariat 
d'Etat, A titre d'agent ré- 
gional, M. Duchesne sera 
chargé plus particulière 
ment des programmes de 
la Direction, de l’action 50= 
cio-culturelle qui sont des- 
tinés à fournir une aide cul 
turelle aux groupes mino= 
ritaires de langue officielle 
et à favoriser une meilleure: 
compréhension entre grou= 
pes francophones et anglo= 
phones, 

Au cours de la dernière 
année, M. Duchesne a êté di= 
recteur de l’école des ani= 
mateurs socio-culturels à. 
Edmonton, I fut de 1969 à 


1971, animateur socio=-cul= 
turel pour l’Association ca= 
nadienne-française de 1’On= 
tario à Ottawa, Arrivé de= 
puis deux jours au bureau 
de Winnipeg, M, Duchesne 
nous confie en direct: 

‘A Edmonton, je travail= 
lais comme animateur 50= 
cial: j'étais directeur de 
l’équipe des animateurs du 
service d'animation sociale 
de l’Association Canadien= 
ne-Française de l'Alberta, 
J'ai travaillé pour eux un 
an; c'était là mes principa= 
les fonctions, 

Ma principale tâche, c’est 
d'encourager et de favoriser 
la participation sociale des 
associations de citoyens au 
programme du ministère lié 
à la promotion sociale, y 
compris les programmes 
d'aide et les activités cul- 
turelles des groupes mino» 
ritaires de langue officielle, 
Je dois également fournir 
des renseignements au mi 
nistère du gouvernement fé 
déral et aux association prom 
vinciales, municipales et 
bénévoles qui s'intéressent 
à la participation des ci= 
toyens, Je dois encore en= 
courager les projets spé= 
ciaux, favoriser les échan= 
ges d'idées ainsi que la co= 
ordination des efforts entre 
les diverses associations qui 
mettent en oeuvre des pro= 
grammes relevant de la res= 
ponsabilité des élections, 


évaluer les conditions 10ca= 
les et régionales, formuler 
des suggestions à propos 
des programmes et des 
orientations, apprécier le 
bien-fondé des demandes 
d’aide financière présentées 
au ministère par des asso= 
ciations bénévoles et faire 
des recommandations à ce 
sujet, représenter les élec= 
tions à des réunions de co= 
mités locaux et provinciaux, 
à des conférences, à des sé= 
ances de travail et à des 
colloques, lorsque des ques= 
tions d’information sociale 
y sont étudiées et, au besoin 
remplir d’autres fonctions 
connexes, C’est là la des= 
cription de mes tâches, 
Présentement, je n'ai pas 
encore de plan d’action bien 
précis, mais la première 
chose que je vais faire, c’est 
de voir ce quis’est fait avant 
moi, essayer d'en évaluer 
le travail qui a été fait, Après 
cela, je vais rencontrer en 
personne les différents 
groupes qui sont déjà liés 
avec le ministère, rencon« 
trer les dirigeants des prine 
cipaux groupes et discuter 
avec eux de leurs projets 
futurs, Par la suite, on ver 
ra ce qui en sortira, Avant 
moi, il y avait Louis Fer 
guson qui était agent de dé 
veloppement social, Je vais 
étudier ce qu’il a fait, Quand 
je dis étudier, cela ne veut 
pas nécessairement dire de 


prendre à la lettre ce que 
mon prédécesseur a fait; 
mais c’est simplement voir 
dans quoi il était engagé. 
Peut-être qu'il était engagé 
avec certains groupes, 
Maintenant qu’il est parti, 
je dois prendre la relève 
pour que ces groupes-là ne 
tombent pas du jour au len= 
demain, Je dois alors cer= 
tainement continuer une par 
tie de son travail, 

Les programmes auxquels 
je suis le plus familier sont 
ceux de la direction socio= 
culturelle du Secrétariat 
d'Etat, dont M. Préfontaine 
est directeur: les voyages= 
échanges, les différents pro= 
grammes d’animation com= 
me celui qu’il y a au Mani= 
toba, les centres culturels, 
C'est à peu près, disons, 
les programmes avec les= 
quels je suis le plus fami= 
lier, 


ll est certes difficile de 
donner exactement les fonc= 
tions de ma position offi- 
cielle, car je viens tout jus= 
le d’arriver ici au Manitoba, 
Ainsi avant de prendre po= 
sition sur quoi que ce soit, 
je vais d’abord me rensei- 
gner, à savoir en quoi con= 
siste les buts et, en fonction 
de cela, je prendrai peut= 
être une position personnel= 
le, propre à moi.” 
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Nécrologie 
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M. B.-F. BRISEBOIS 


Le 24 juillet, M, Bruno= 
Fréderic Brisebois étaiten= 
levé subitement à l'affec= 
tion des siens à l’âge de 70 
ans, 

Il naquit à La Broquerie, 
Man.,, où il fit son cours 
élémentaire pour ensuite 
terminer ses études au Col» 
lège de St-Boniface, Durant 
ses cours, il se perfection 
na dans l'Etude de l'Orgue 
et du Piano classique qu’il 
maîtrisait avec aisance et 
dextérité et dont il fut pro= 
fesseur durant nombre d'an- 
nées à St-Boniface et Trans= 
cona, Ayant discontinué cet 
te profession, il conserva 
toutefois celle d’Organiste 
d’Eglise en maintes circons= 


tances tout en étant employé 
par Gailt Bldg, & Holding 
Co. jusqu'à son décès, Il 
était membre des Cheva= 
liers de Colomb du Con 
seil Goulet, 

Chrétien fervent, époux 
fidèle et tout dévoué à sa 
famille, voisin paisible et 
charitable 11 s’attirait l'es 
time de ceux qui l’approe 
chaient, 

Les funérailles furent cé 
lébrées en l'église du Pré 
cieux-Sang par le R,P, Ro= 
land Tessier, 0,m.i,, au mis 
lieu d’un grand nombre 
d’assistants venus pour 
sympathiser avec la famille 
et rendreundernier homma= 
ge d'amitié au regretté dé 
tunt, 


Les porteurs étaient 
Frank Pisa, Louis Brise= 
bois, Lionel Coulombe, An 
dré Prévost, Charles Bris 
sebois, Gilbert Demers, tous 
neveux du défunt, L'inhuma= 
tion eut lieu aux Jardins 
Gethsémant et le Salon 
Green Acres était en charge 
des arrangements funèbres, 
Une réunion de la famille 
et des parents eut lieu chez 
Mme L, Williams à l'issue 
des obsèques. 

Outre son épouse, le dé= 
funt laisse dans le deuil 
trois filles: Mme G, Bou« 
langer (Jeannette) de Saint= 
Boniface; Mme P, McMahon 
(Eveline) et Mme D, Kerr 
(Diane) toutes deux de Cal= 
gary, Alta; neuf petits-en« 


fants; trois soeurs: Mme 
A, Gagnon (Emilie) de Buf= 
falo, Minn,, Soeur (Blan= 
che) des Srs Grises de St 
Boniface, Mme K, May 
(Adèle) de Winnipeg, Trois 
frères : Joseph et Athanase 
de Ste-Anne, Man,, et Adé- 
lard de South Junction, Man, 


REMERCIEMENTS 


Mme Louise Brisebois et 
sa famille désirent remer= 
cier bien sincèrement tous 
ceux qui leur ont témoigné 
tant de sympathie durant leur 
épreuve par l'assistance aux 
funérailles, honoraires de 
messes, gerbes de fleurs, 
messages, cartes etsecours 
sous toutes formes, 


M. Brunelle LÉVEILLÉ 


Le mercredi 16 août, à 
l'âge de 64 ans, est décédé 
M. Brunelle Léveillé du 370, 
Place Gaboury, St-Boniface, 

M. Léveillé reçu son de 
gré de Bachelier ès Arts du 
Collège de St-Boniface et 
son diplôme d'ingénieur ci 
vil de l’IUniversité de Mani- 
toba, I1 était membre du bus 
reau des gouverneurs de l’'U« 
niversité de Manitoba et 
ancien président de la Com= 
mission Scolaire de Saint 
Boniface, Il fut gérant de 
Canadian Publishers pen 


PIERRE BRUNET, prop. 
Monuments 


BRUNET 
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dant 27 ans et se retira en 
1971 pour cause de santé, 

Le défunt laisse dans le 
deuil quatre fils, Pierre, 
Jean-Guy et André, de St 
Boniface et Paul, de Winni= 
peg; trois petits-enfants et 
un frère, Gérard, de Saint= 
Boniface, Son épouse, Hélè= 
ne, le précéda dans la tom 
be en 1971, 

Des prières furent rêcie 
tées en la Cathédrale St 
Boniface, à 10h a,m,, le sa= 
medi 19 août et furent sui= 


Tél.: 233-4949 


vies de la messe de Re= 
quiem, L'’inhumation se fit 
dans le cimetière de Saint- 
Boniface, Le Salon funéraire 
Desjardins était en charge 
des arrangements, 


Mac KENZIE 


Salon funéraire, 
de Prince-Albgrt 


Tél.: 788 8488 
Ici on parle français 


SALON MORTUAIRE 


St-Boniface, Man. 


Chapelle 
funéraire 


COUTU 


156, rue Marion 
St-Boniface 


L'établissement le plus ancien 
de St-Boniface 


Téléphones: 
233-7453 247-2325 


MESSAGES DONNÉS 
À UN PAYSAN ITALIEN 


(Extraits de Messages qui 
auraient été donnés par la 
Vierge Marie à un pauvre 
paysan près de Porta San 
Stefano, Traduction de l’i= 
talien,) 


“Mon fils, les châtiments 
sont proches car Satan est 
déchafné maintenant sur la 
terre pour entraîner les 
âmes à la damnation éter« 
nelle, C’est pourquoi je 
viens encore une fois vous 
avertir de vous convertir et 
d’expier tous vos péchés 
par de grandes pénitences et 
des prières, Sivous ne faites 
pas cela et ne revenez pas à 
Dieu sincèrement alors Il 
n'y aura plus de repos pour 
vous, 

‘“Crie au monde que les 
péchés des hommes se ver= 
ront bientôt arrosés par tou= 
tes sortes de calamités, Il 
y aura des révolutions, des 
tempêtes, des inondations et 
des tremblements de terre, 
Les volcans entreront en 
éruption, Ces jours qui res= 
tent avant les châtiments 
vous sont donnés par la Mi 
séricorde du Père Eternel, 

‘Le Calice est plein et 
le moment de la Justice de 
Dieu va sonner, Un grand 
châtiment s’abattra sur la 
terre, car les hommes ont 
perdu le sens du péché, 
L'homme verra bientôt son 
néant et sera précipité à 
genoux, Le jour n'est pas 
loin où le feu couvrira toute 
la terre et le monde foisone 
nera de cadavres. Un quart 
de l'humanité seulement 


survivra. 

‘Mon fils, va dire aux 
prêtres d’être plus sévères 
à l'égard des fidèles et d’é- 
loigner toutes les personnes 
qui entrent dans l’église in 
décemment vêtues, parce 
qu’il n’est pas convenable de 
venir en présence de la Ma 
jesté Divine dans une telle 
indécence, 

‘ Priez ét faites pénitence 
car j'enverrai un terrible 
avertissement au monde. En 
ce jour-là, le soleil tourne= 
ra sur lui-même avec de 
grandes explosions, Laterre 
tremblera, Ce phénomène 
durera environ une demi= 
heure et sera visible en tout 
endroit de la terre, 

‘Tous ceux qui prendront 
ces paroles à la légère et 
riront de ces messages se- 
ront détruits par le feu, 
Quand viendra ce jour du 
grand châtiment, même ceux 
qui ne se sont jamais age= 
nouillés s’agenouilleront et 
invoqueront le pardon de 
Jésus, se frappant la poitri= 
ne pour leurs graves er 
reurs et péchés, mais à ce 
moment-là il sera trop tard 
car ce sera le moment de la 
Divine Justice, 

“Je te le répète: les Cas 
lamités s’approchent avec 
de fortes tempêtes dans tout 
l'univers, et ce sera là le 
signe du début des châti- 
ments, Si vous écoutez ces 
paroles et revenez à Dieu, 
vous serez sauvés, Consa= 
crez-vous totalement au 
Coeur Sacré de Jésus et à 
mon Coeur maternel,”’ 


Enst, Lddh & Walk Lu 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


100, édifice Paris — Téléphone: 943-5408 — Winnipeg 2 


PARK FLORISTS 


412, av. Taché 


en face de l'Hôpital St-Boniface 


FLEURS POUR TOUTES OCCASIONS 


LIVRAISON dans toute la ville 
Téléphone: 247-3891 


AVIS IMPORTANT 


TARIFS DES AVIS DE DÉCÈS ET DES 
FAIRE-PART DE FIANÇAILLES 
ET DE MARIAGE 


On est prié de noter qu'à compter du 14 
avril 1971 LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
exigera un tarif pour la publication des avis de 
décès, des faire-part de fiançailles et de ma- 
riages et des compte-rendus de funérailles ou 


de mariage. 


Cette décision a été prise à la suite de con- 
sultation auprès d'experts en publication, De 
nos jours, aucun journal, quelle que soit sa 
situation financière, n'a les moyens de publier 
gratuitement les avis de décès, les. notices né- 
crologiques et les faire-part. 


TARIFS 


AVIS DE DÉCÈS; $2.00 ($5.00 avec photo). 
FAIRE-PART DE FIANÇAILLES: $2.00 ($5.00 


avec photo). 


FAIRE-PART DE MARIAGE: $2.00 ($5.00 


avec photo). 


COMPTE RENDU DE MARIAGE 
OU DE FUNÉRAILLES: 50 éle pouce colonne 


LA SFM VOUS INFORME 


COORDONNATEUR EN 
EDUCATION 


Un second coordonnateur 
en éducation est entré au 
service de la S,.F,M, le 15 
août, Il s’agit de M, Marc 
Arnal, I1 travaille en colla= 
boration avec M, Michel 
McDonald, 

M, Arnal est natif de Ste 
Rose=du=Lac, Après avoir 
obtenu le baccalauréat ès 
Arts au Collège de Saint 
Boniface en 1969, il ensei« 


gna pendant un an à St- 
Pierre avant de suivre un 
cours en éducation à l’Uni= 
versité de Manitoba en 1970= 
71, L'année suivante il re 
tournait enseigner à l’Ins= 
titut collégial de St-Pierre, 
En même temps il partici= 
pait très activement à dis 
vers programmes de la S,F, 
M, L'an dernier il faisait 
également partie du sous= 
comité de français auprès 
du Ministère de l’Education, 


Préparé et payé par la Société Franco-Manitobaine. 


A LAURIER 


Le jeudi 23 août, 11 y aura 
une réunion publique à Lau 
rier sur la loi 113, Cn y 
exposera les droits des pa= 
rents en matière d’éduca= 
tion, On renseignera égales 
ment l’assemblée sur ce qui 
s'est fait ailleurs dans le 
domaine de l’enseignement 
en français et sur les rê« 
sultats produits chez les 
élèves, 


LA MAISON POUR TOUS 


Un flot croissant de visi= 
teurs a envahi ‘‘La Maison 
Pour Tous” au cours de la 
semaine dernière, Comme 
l’on sait, ‘‘La Maison Pour 
Tous” était le kiosque mis 
sur pied par le Centre Cul= 
turel et la S,F,M, pour sou 
ligner la participation fran« 
co-manitobaine à Folklora= 
ma, Certains jours plus de 
800 personnes ont visité la 


‘Maison Pour Tous’ pour 
se régaler de musique et de 
vin français et pour visiter 
les diverses expositions, 


LE VOYAGE DU CLUB DE 
L'AGE D'OR 


Partis dimanche par avion 
pour Ottawa, les membres 
du Club de l’Age d'Or de 
Kiwanis passent une semaine 


bien remplie dans la région 
de la capitale fédérale, Au= 
jourd’hut, mercredi, ils de« 
vaient visiter le Village du 
Haut-Canada ainsi que la 
Voie maritime du St-Lau- 
rent, Demain aprèsune visi= 
te de la ferme expérimenta= 
le à Ottawa, ils se rendront 
à Terre des Hommes à 
Montréal, 

Nos voyageurs seront de 
retour à Winnipeg, dimanche 
prochain, à 19h, par l’en- 
volée 251 d’Air Canada, 


LE NEW HAMPSHIRE 


Le paradis des amants de la nature 


A l'époque des rapides woi- 
liers yankees, s'approchant à 
toute allure des côtes de la 
Nouvelle-A ngleterre, les ma- 
rins pouvaient apercevoir du 
large les pics de granit du 
New Hampshire. Les hom- 
mes de la mer identifiaient 
ces sommets, recouverts de 
neige et reflétant au soleil, 
sous le nom de ‘montagnes 
blanches”! 


Si cette chaine de monta- 
gnes fascinait les Indiens, les 
Blancs ont été les premiers à 
percer le secret de ses vallées 


mystérieuses. Les principaux 
sommets portent les noms 
célèbres des premiers prési- 
dents des Etats-Unis: Wa- 
shington, Adams, Jefferson, 


Madison et Monroe, 


Située à l'avant-garde des 
régions touristiques, la région 
des ‘Montagnes blanches” 
est renommée pour son pa- 
norama magnifique, ses nom- 
breuses merveilles naturelles 
et ses parcs d'amusement qui 
font la joie de toute la famil- 
le. Malgré une superficie de 
60 milles carrés, tous les at- 


Régime de Sécurité 
Familiale de la Société 
Franco-Manitobaine 
ANNIVERSAIRES 


La Société Franco-Mani- 
tobaine offre ses veux 
de boh et heureux anni- 
versaire à ses membres 
du Régime de Sécurité 
Familiale, 


M, Lucien Geirnaert, Al= 
tamont, du 17 août, 

M, Henri Roch, rue St= 
Jean-Baptiste, St-Boniface, 
du 17 août, 

Mile Thérèse Aubin, av, 


EMULE NTI EEETEUUUYEEEETTTTOI ES 
Ë LE : 
= “RENDEZ-VOUS” = 
5 vous invite È 
= au lieu de rencontre | 
E des gourmets = 
E 150 Provencher É 
ELU LULU LULU LITTLE 1 


Dupuis, Montréal, du 18 
août, 

M, David Pelland, ch, 
Pembina, St-Norbert, du 18 
août, 

M, Guy Delaquis, baieCy= 
press, St-Boniface, du 23 
août, 


GEO. SARAS 


FOURRURES 
533 Des Meurons 


St-Boniface 
Tél: 247-2460 


Réparations et modifications 
Mantesax faits sur comma 


Entreposage gratuit 
Pris renonsables 


BILLINKOFF'S LTD. 
Bois de construction et contre-plaqués 


625 rue Marion (en face de Canada Packers) 
ST-BONIFACE, tél: 233-7121 


traits touristiques de la ré- 
gion sont accessibles aux 
voyageurs. On y trouve des 
terrains de golf superbes, des 
lacs limpides, de calmes 
étangs et des rivières au 
cours sinueux pour la prati- 
que de la natation ou la pé- 
che à la truite. 


Les grands hôtels, motels, 


auberges et maisons de tou 
ristes invitent le voyageur au 
repos et à la tranquillité 
Aucune région n'est plus sai 
ne que cette partie du nord 
du New Hampshire, où le 
touriste souffrant d'allergie 
peut y trouver soulagement 
et confort. 


TRADITION 


À cette région historique 
au décor varié et attrayant 
s'ajoutent l'hospitalité et la 
débrouillardise proverbiales 
du Yankee, Cette tradition 
se retrouve partout, d'un 
bout à l'autre de l'Etat. Des 
ponts de bois recouverts, des 
roules agréables et paisibles, 
des villages ombragés, des 
boutiques d'antiquités, des 
expositions arlisanales, des 
théâtres d'été el des foires 


PARTAGEZ VOTRE 
BONNE SANTÉ 


+ 


DONNEZ DE VOTRE SANG 


Boulangerie Carrie 


Angle des rues 
Des Meurons et Provencher 


20 pains et plus: 
18 # chacun 
Gâteaux pour toute 
accasion, 
Pâtisseries assorties 
247-2596 


Adressez-vous en français 


campagnardes font la jou 
des visiteurs. Enfin, le pano 
rama rural riche en coloris 
fait du New Hampshire le ta 
bleau typique et vivant de la 
Nouvelle-A ngleterre 


L'accès du New Hampshire 
est facile. Colebrook, dans 
le nord de l'Etat, n'est qu'à 
2 1/2 heures de Montréal 
L'Etat offre également plus 
de 130 terrains de camping 
avec des emplacements bien 
aménagés pour la tente ou la 
roulotte, Peu importe ce qw 
vous désirez: près d'un lac, 
dans les bois, au bord de la 
mer, dans les montagnes... 
vous le trouverez dans le 
New Hampshire. 


ENCOURAGEZ 


NOS ANNONCEURS 


Nouvelle substance 
Rétracte les 
Hémorroides 


Une substance cicatrisante exclusive 
rovoque la rétraction des hémorroides 
et la cicatrisation des tissus. 


Un grand institut de recherche vient 
de mettre au point une substance ci- 
Catrisante sans pareille pour la ré- 
traction des hémorroïdes, le soulage: 
ment de la démangeaison et lu cica- 
trisation des tissus, 


Cette substance ne fait pas qu'apai- 
ser les douleurs locales; dans nombre 
de cas, on a pu observer une rétrac- 
tion notoire des hémorroïdes. 


Mieux encore, l'effet cicatrisant du 
médicament s'est prolongé durant 
plusieurs mois, 


Cette substance aux effets si bien- 
faisants se nomme la Bio-Dyne; elle 
aide rapidement à la cicatrisation 
des cellules et stimule la croissance 
des tissus nouveaux, 


La nouvelle Bio-Dyne est offerte 
soit en onguent, soit en suppositoires 
sous le nom de Préparation H, Elle 
est en vente dans toutes les bonnes 
pharmacies et s'accompagne d'une 
offre de remboursement, 


ST-BONIFACE 


Ouvert sept jours par semaine. 


Lundi au vendredi — 8 h, a.m. à 9 h,p.m. 


Samedi -8hà6h, 
Dimanche — 10hà4h. 


84, av. Hespeler, Elmwood — Tél: 533-4796 


Adressez-vous en français. 


MINISTÈRE des TRANSPORTS 
CANADA 


SOUMISSIONS 


SOUMISSIONS SCELLEES, 
transmises au Ministère des 
Transports et marquées ‘’Sou- 
mission pour Déblaiement de 
neige” 
seront reçues jusqu'à 3:00 pm. 
HEURE DE WINNIPEG le 8 
septembre 1972 pour: déblaie- 
ment et enlèvement de la neige 
à l'aéroport International de 
Winnipeg, Winnipeg, Manitoba, 
pour les années 1972/73: 1973/ 
74 : et 1974/76, 


Plans, devis et documents 
ayant rapport peuvent être ob- 
tenus par application au Minis- 
tère des Transports, Officier Ré- 
gional des Approvisionnements, 
301-391, rue York, Winnipeg, 
Manitoba, R3C 0P6, sur chèque 
visé, fait payable au Receveur 
Général du Canada, pour la som- 
me de $25.,00, Le Ministère ne 
s'oblige pas d'accepter la plus 
basse ou aucune soumission, 
M.G, Hagglund 
Administrateur, Région Centrale 
Administration des Transports 
Aériens du Canada 


Trois programmes 
en un seul 
pour vous aider 
à perdre du poids 
pour de bon 


Le nouveau 
programme 


eight Watchers 


Dakota Motor Hotel 
Tous les lundis: à 20 heures 


Eglise anglicene St-Philippe 
Taché & Eugénie 
Tous les lundis: à 20 heures 


Centre Culturel de StBoni- 
face 

Cathédrale & Des Meurons 
Tous les mardis! à 20 heures 


Tel.: 942-4284 


CONCESSIONNAIRE 


Vega 

Chevrolet Nova 
Corvette 
Chevelle 


St-Adolphe, Man. 


Chevrolet 
Oldsmobile 
Camion 


ppt uauna 


BRODEUR FRÈRES LTÉE 


Tél.: local 883-2303 
Wpg. 269-4603 
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de 9 h à midi et de 13 h à 16 h DERNIER DELAI: LUNDI MIDI 


carnet professionnel... Dr A.-E. BOURGEOIS 


PEER Dentiste A LOUER 
| 5 DO er . à cer 344, rue Marion, St-Boniface 
AVUERrs SIMONOT & PINEL MAGIE pe sors DAS 


= notaires 


GARSON, GUAY 


& LOEWEN 
AVOCATS ET NOTAIRES 
402, Paris Building 
259, avenue Portage 
Winnipeg, Manitoba 
R3B 2A9 
Téléphone 942-6587 
Bureaux à Altona 
Lac du Bonnet, Lundar, 
Powerview, St-Pierre 
et Winkler. 


Avocats — Notaires 
App. 101, Professionnel Bldg. 
Prince-Albert, Sask, 

Tél: 764-0633 


LA LIBERTÉ ? 


Dr André-S, LACHANCE 
Dentiste 
118, rue Horace 
St-Boniface, Man. 


Téléphone: 233-7726 


Dr J.-Louis FORGUES 


Vétérinaire 
Nouvelle Clinique Moderne 
Route 59, St-Pierre 
Téléphone: 433-7956 


A LOUER 


JACQUES-E. ROY 
B.A., LL.B. 


Avocat et Notaire 
557, chemin Ste-Marie 
St-Vital, Man. 
Tél: 247-3964 


dentistes 


Dr Edouard-G. JARJOUR 


Dentiste 

301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man, 

Téléphone 233-2111 


optometristes 


Fhlome” 


Optométristes 
EXAMEN DE LA VUE 


EN VENTE 


au Bureau de La Liberté 
“ THE STORY OF MANITOBA'S 
WEEKLY NEWSPAPERS" 


LAURIER REGNIER 


Avocat et Notaire 
304, édifice Avenue 
265, avenue Portage, Winnipeg 
Bureau: tél: 942-3924 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay, Teffaine 
et Monnin 


Dr J.-0. JOYAL 


Avocats et Notaires 


500, Childs Bidg ttes ajustées Dentiste * 
211, Avenue Portage ge A Téléphone: 943-2023 Par Major A.M.PRATT. 
Winnipeg 2, Manitoba 2e étage, 275, av. Portage 413, édifice Boyd 


Edifice Kensington 
WINNIPEG Tél: 942-2496 


R. J. STANNERS 


828: ment For nes Volunce de 672 pages pour le prix minime de 85,75. 


CAUSES comptable 


QUANTITÉ LIMITÉE 


Francois AVANTHAY, 


Dr G.A. ARCHAMBAULT 
LB 


FOREST, GUENETTE & CIE 


M.N. Lecker, optométriste 
2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Tél: 943-6628 


500-232 avenue Portage 
942-5435 
Winnipeg 1, Manitoba, 


Téléphone: 233-2850 
141, boul. Provencher 


ST-BONIFACE, MAN, Snnnnnnunnnennnnnnnnnnnnnnnnnrnnnnnnnnnnnnnnennnnnnnnn 


C.P. 96, St-Boniface, Man. R2H 3B4 


Tél.: 947-1671 


COMPTABLE AGREES Optométriste Dentiste 
Avocat et Notaire Examen de la vue LL 
à Ste-Anne = E 
Suite 1 LL eo, À oi Téléphone: 233-2850 tu: 4228377 | e 
St iface, Man. ié = = 
‘due 233-5029 ADP VE AMAR en SONIPAGE MAN. 4225963 Ë AVIS = 
FETE LANSEVIN ÉVAMEN DE TA VUE = Pour changement d'adresse, correspondan- = 
LAURENT J. ROY PS es Dr A.C:LAURIN à ce, etc, prière de communiquer avec le jour- 5 
Avocat et Notaire RMS SHABNBED; Dentiste nal et non l'imprimeur. S.V.P. écrivez à : = 
(5 


Air conditionné g afra q | S te S 


HUB SERVICE 


Ferblanterie 
alignement des roues, 


à votre service 


Créative Linguistique 
Centre Ltd, 
Nous vous offrons : 
- traduction - création 


TR, Sn a mms 


Ventilation 


La Rénovation et 


électric iens Décoration économiques 


Mise en plis - Coupe 


À à j al - imprimerie 
Riotde Coloration - Permanentes ROSSIGNON KRTSSR IE PARUS - reprographie 
Peinture, tapisserie, tuiles Clara’s Hair Styling SHEET METAL & HEATING| | 760, rue St-Josoph 2474533 porghor vien 
iii à 127,rue Marion 84 rue Marion Gérard Privé, propriétaire 111 AE ME 
ELECTRIC SERVICE Fer do 247-727 St-Boniface 6 CT R2H 012 
AE Cu (Perruques) 233-4808 Tél: 247-4351 STATION-SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. A2H 388 


Service de pneus complet 
Vulcanisation * Pneus neufs 
et usagés * Batteries 


: "1 ñ . 
Baril's Tire Service 
DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164 bl, Provencher St-Boniface 
Téléphone: 247-7468 


rtin Implement Ltc 


Lot 149, chemin du Périmètre 
{près de la Route 59) 


Cete postale 58, $t-Vitel 8, Mon. 


VENTE JOHN DEERE, 
PIECES ET SERVICE 


Tél: 256-4321 


LE CENTRE 
DU DISQUE FRANÇAIS 


MUSICANA 


maintenant au 190, 
boul, Provencher 
St-Boniface 


offre toujours à 20 p.c, de ra- 
bais toute sa collection variée 
de disques: 
et on plus offre des radios, ru- 
bans mopnétiques, piles élec- 
ues ren pour radio et 
téléviseurs, à 10 p.c. de rabais 
Tél: 233-7222 
Heures: 10 h du matin à 
6 Wdu soir, 


206, rue Goulet 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: 233-7694 


PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, Provencher St-Boniface 
Téléphone: 233-7431 
Essence - Huile - Accessoires 
Pneus — Réparations 
Remorquages 


tv-radio René André — 256-3340 


REPARATIONS 


GRATTON ELECTRIC 


Broch résidentiel, 
commercial et industriel 


Service de T.V. 


T.V. à vendre - à louer 
297, ch. Ste-Marie 


Téléphone: 233-2461 


sd NORWOOD 
divers TELEVISION 


ZORBA'S CO. LTD. 
GREEK RTE lose 
RESTAURANT 


Nourriture grecque 
seulement 
228, rue Maryland 
(angle Broadway) 
Winnipeg, Man. 
R3G 1L6 
Téi.: 775-5807 


‘ traiteurs 


KLEM'S CATERING 
Mariages, banquets, fins de se- 
maine. Servons repas chauds 
avec Holopchis, même sur se- 
maine, 

Composer: 256-0101 
32-444-TF. 


PELLAND 
D. PELLAND, prop. 


Traiteurs: mariages, diners, 
réceptions et banquets 


161, Provencher St-Boniface 
TELEPHONE: 247-3319 


pharmaciens 


MeCullough Drug Co. 


123, av. Marion 


St. Boniface ‘ESSO' 
Provencher et Taché 
Téléphone: 233-4654 

Norbert Tétrault, prop. 
Assortiment complet de 
produits ATLAS 
Ouvert tous les jours de la 
semaine de 7h a.m,. à 11h, p.m, 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 269-3700 


Salon Ducharme 
& Giftwares 


angle Langevin & Aubert 
Service professionnel par 
des experts, 


(Perruques) 247-6194 


ferblantiers 


LSM 


Entretien et réparations 
de toutes marques d'appareils 
Horaire’ de 9 h à 21h. 


Service compétent et garanti 


Frontenac TV-Radio 


Tél: 233-6458 
78, rue Marion, St-Bonitace 


SALLE À LOUER 


Salle coquette 
Pour toute occasion 
service complet 
Capacité 120 personnes 


UNION NATIONALE 
FRANÇAISE 
541, rue Giroux 


Renseignements: 


233-7463 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 


LOCATION DE T.V. 
peintres SERVICE DE T.V. 


Climatisation de l’air 


Carman Moxley Rentals Ltd, 
171, rue Marion St-Boniface 


401, rue Youville # au coin de 


à Tél: 233-2211 
233-1863 ou 233-6008 St-Boniface PAPER Tél. : 233-2022 M ARION 
NORTH STAR Aurèle Dupuis, prop. Téléphone: 247-2356 Tél: 247-2353 
ouvert 6 jours par semaine 
DECORATING CO. LTD. CARLSON RUBBER STAMPS 
146 rue Marion , 169, rue Marion St-Boniface 
St-Boniface co'ffeu rs TRAILER imbres en caouchouc 


Paul RAJOTTE, Prés. 


Vermette Painting 


CENTRE LTD, 


Assortiment complet 
de pièces de rechange 


de poche et bourse 
pour bureau, école, maison 


PIANOS ot ORGUES À VENDRE 


El Coredo 


A LOUER 243 rue Marion, Norwood exclusif pour pianos Heintz- 
320 rue La Vérendrye Cheveux pour Angle des rues TRAVELAIRE — JAYCO amas “Von notre repré” 
ei pr Traverss et Marion GOLDEN FALCON Sie DS 
à "1094 Louis DUPASQUIER N Le NUnS ere NOR 50, rue MARION my A Srfacale k 
Tapisserie — Vinyl % n . 
h ny 508-265 Portage WINNIPEG, MAN, Winnipeg — Tél: 942-4231 
einture en tout genre tél: 943-1713 R2H OT1 ABS } le Procure 
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a louer 


Rue Young, Winnipeg. Suites 
de 1 chambre à coucher: $110.; 
suites pour messieurs: $90, Ap- 
pelez le concierge à 772-7057 
ou 253-9831, Ou encore, allez 
voir à 1-247 Young. 

20-296-JN0 


154, rue Youville, Logis de 3 
chambres à coucher, Composer: 
233-4300, 

20-298-21 C 


Norwood, Logis de 2 pièces, 
Réfrigérateur et cuisinière inclus. 
Conviendrait à une jeune per- 
sonne qui travaille, Composer: 
233-1717, 

20-300-JNO 


agents d: 


ST-BONIFACE 


Bungalow. $12,000, 3 cham- 
bres à coucher, Chauffé au gaz, 
lot avec garage, 


Beau grand 
Claude Bouchard, 


ST-VITAL 


TARIF: 


Garçonnière (bachelor suite), Li- 
bre. S'adresser au 248, rue Tra- 
verse. 

20-299.20 C 


a vondre 


St-Boniface, Maison en brique 
de B pièces, 2 étages, Lot de 
122" x 149', Située au 740, 
av. Taché, Prix $39,000, Pour 
Plus de détails, composer: 837- 
8735 ou 222-0426, 

19-289-21 C 


Village canadien-français. Maison 
moderne de 8 pièces. Eau cou- 
rante. Grand lot, S'adresser au 
salon de barbier et de coiffeur à 
La Broquerie, Man. 

20-296.21 C 


immeubles 


CENTRE ST-BONIFACE 


Bungalow de 2 chambres à cou- 
cher. Salle de récréation, Garage, 
Très beau lot, Appelez Claude 
Bouchard, 


Près école Ste-Marie, Bungalow de 2 chambres à coucher. 
2 chambres supplémentaires et salle de récréation à la cave. 


Appelez Claude Bouchard, 


MULTIPLE SERVICE 


ETRO AGENCIES LTD. 
Tél.: 247-2351 

294, rue Marion, St-Boniface 

Nap. Gagnon - Rés: 233-3510 


Claude Bouchard - Rés: 247-5849 


St-Boniface, Maison en brique 
de 2 étages. Située au 253, rue 
Notre-Dame, Prix : $14,000. 


Composer: 837-8735 ou 222- 
0426. 
19-288-21 C 


rom A TS 


Je recueille tous les timbres 
postaux au profit de mes mis- 
sions. Voulez-vous laisser un 
quart de pouce de papier de 
l'enveloppe autour du timbre, 
Adresser: RP, Isale Desautels, 


O.M.I,, CP, 830, Kenora, On- 
tario. 


13-246-25 P 


Sd 


DALLES OU 
GOUTTIÈRES 


Bour réparation ou instal- 
lation de nouvelles dallas, 
Prix très raisonnable, 
S'adresser en français, 


233-7227 


PAUL'S REALTY 


120, boul, Provencher 


ST-ADOLPHE 


Près école. Lots de 70° x 160" 
avec égouts. Prix avantageux. 
Seulement que quelques lots dis- 
ponibles. 


ST-BONIFACE 


Maison de 5 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Tapis mur à 
mur au salon, Très propre. Beau 
lot. $15,900 avec $3,000 comp- 
tant. Appelez Mme R, Thériault: 
233-5380. 


CENTRE ST-BONIFACE 
Bungalow en stucco, 4 pièces. 
2 chambres à coucher, Tapis 
mur à mur au salon, Petite suite 
ou salle de récréation au soubas- 
sement, Comptant requis mini- 
me. 


ST-VITAL CENTRE 


Bungalo très chic de 5 pièces. 
2 chambres à coucher, Belle 
grande cuisine, Cave à la gran- 
deur. Chauffé au gaz. Prix $11, 
000 dont $600 comptant, 


PAUL GAGNON 
256-6538 


247-9267 


£ le mot. Minimum $1.00 — Chaque insertion supplé 
annonce doit être 


BEL-AIR REALTY 
2-288, rue Marion 


Tél.: 247-8851 


ST-BONIFACE 


Maison de 4 chambres à cou- 
cher en très bon état. $25,200, 
Près autobus et école, Grande 
Cuisine moderne comprenant 
poële, réfrigérateur et laveuse à 
vaisselle, Compris aussi toutes 
draperies, Salle de récréation au 
soubassement, Pour plus de dé- 


tails, appelez Lorraine Forest: 
247-9240, 


AJ. DESAULMERS 


AGENT D'IMMEUBLES 
369 boul. Provencher 
A VENDRE 


Rue Bertrand, Maison de 6 piè- 
ces, 3 chambres à coucher, 


Comptant: $2,500. Balance por- 


tée par propriétaire, 


POUR PLUS D'INFORMA- 
TION COMPOSER: 
BUREAU: 233:1773 

LE SOIR: 233-5874 


ARMAND AYOTTE 
REALTY 
& ASSURANCE 
GENERALE LTÉE 
191, boulevard Dollard 


NORWOOD 


Bungalow construit en briques, 
6 pièces, 3 chambres à coucher, 
Salle de récréation, 3 pièces 
supplémentaires au soubasse- 
ment, Lot de 60’, Garage, Comp- 
tant requis: $10,000, Balance à 
termes, 


ST-BONIFACE 


Près de l'hôpital, Immeubles de 
14 logis de 1 chambre à cou- 
cher, 5 ans, Totalement loué, 
Revenu mensuel: $1,765, Hypo- 
thèque de 8 1/2 pe, 


CENTRE DE LA VILLE 


Garage, Propriété incluse, Equi- 
pement complet, Essence GULF, 
Commerce établi depuis un bon 
nombre d'années, Toutes autres 
informations seront données aux 
personnes intéressées, 


Appeler: A.AYOTTE 


233-5845 


Tél.: 247-8958 


DANIS REALTY 
519, ch. Ste-Marie 


ST-VITAL — Grande cuisine et salle à manger distinguent ce 
joli bungalow, 3 chambres à coucher, Comptant : $1,000, 
Paiements raisonnables, LIBRE IMMEDIATEMENT. Appe- 
lez Mme Danis ou Léo Grouette, 


ST-VITAL — Près du Centre de loisirs et autobus, Bungalow 
de 2 chambres à coucher, Cave à la grandeur. Nouvelle four- 


naise,.. Garage. Prix : 
247-4397, 


WINDSOR PARK — Duplex moderne en bonne condition, 
Salle de récréation at beau lot. Près de l'autobus et commodi- 
tés, Prix très raisonnable. Pour plus de détails appelez Léo 
Grouette à: 233-5507. 


$13,200. Appelez Albert Gauthier : 


RUE GIROUX — Bungalow moderne, 2 chambres à coucher, 
Cave à la grandeur avec chambre supplémentaire, Grand gara- 
ge chauffé, Lot paysagé, Pour visiter appelez Mme Danis à 
233-4660 ou Danis Realty. L 


PARC WINDSOR — Bungalow de 3 chambres à coucher. 
Salle de récréation. Garage isolé. Prix : $22,900, Pour détails 
appelez Mme Danis, rés.: 256-8836, 


RUE MASSON — Grande maison du style Victorien, 9 pièces. 
Salle à diner, 2 salles de bain, Possibilité de duplex, Libre le 
or septembre. Appelez Mme Danis à 2566-8836, 


ST-BONIFACE — Meubles inclus. Lot: 66 pieds. Bu 
2 chambres à coucher. Chambre à la cave, Prix: 
Appelez Albert Gauthier, rés.: 247-4397, 


low de 
12,900. 


RUE GUAY - ST-VITAL — Chic bungalow de 2 chambres à 
coucher, Tapis mur à mur et draperies inclus, Très belle cour, 
Garage. Appelez M, Péloquin : 233-5630, 


RUE PILGRIM — 2 chambres à coucher. $8,800. Libre le 
1er septembre, Appelez Mme Danis ou Albert Gauthier, 


SERVICE “Multiple Listing” 


DANIEL 


Voili un rêveur, Daniel 
un poète, un homme perdu dans 
la griserie de son rêve éveillé, 
Pour lui la vie s'écoule bien da- 
vantage intérieurement, il vit 
dans un univers fermé et ne con- 
sent jamais à ouvrir la porte 
de son univers aux étrangers, 
pas plus qu'aux membres de sa 
famille, Personne ne compren- 
drait, prétend-il, 


I vit son rêve ou plutôt 
il rêve sa vie, c'est un sensible. 
aux réactions imprévisibles et 
spontanées. I dit tout ce qu'il 
pense et bien souvent sans réfle- 
chir. H s'élève en justicier entre 
le monde extérieur et ces gens 
qui essaient de violer son intimi- 
te, 


Pour lui la vie est un jeu 
pas toujours tellement intéres- 
sant, il le joue bien davantage 
par obligation que par intérêt 
On lui a imposé cette vie, il la 
supporte parce qu'il ne peut en 
être autrement, 


Se mélant très peu aux 
êtres évoluant dans le mème cer- 
cle d'umis, il se renferme volon- 
tairement dans sà petite tou#al"i 
voire et il y construit un univers 
cricfianté à som image, à sa ma- 
niere. 


A VENDRE 


PARC LASALLE 


Jolie maison de 6 pièces, 3 
Chambres à coucher et une au 
soubassement, Salle de récréa 
tion. Tapis mur à mur, Posses- 
sion immédiate, Appelez Jos, 
Campeau à 269-3303 ou Alexan- 
der Agencies, 


Alexander Agencies 


284-5390 


Définition de prénom 


ntaire: 2 Ë le mot. Minimum: $0.,50 
dans un cadre ou si l'on désire un numéro de boite 


tt à 


LOUIS: 

Ce n'est définitivement, 
pas dans le domaine intellectuel 
que les Louis trouvent leur supé- 
riorité, Ils sont quand même très 
intelligents, mais tellement sou- 
pe au lait, un rien et les voilà en- 
ragés, ils prononcent alors des 
mots qui dépassent de beaucoup 
leur pensée. 


Personne ne pourra jamais 
les transformer, ils sont ce qu'ils 
sont et mieux vaut les accepter 
tel quel, car autrement il risque- 
rait d'y avoir de la casse et des 
ruptures. Îls ont également une 
volonté tyranique et dominatri- 
ce, un certain entêtement même 
Avec beaucoup de douceur et de 
calme une femme peut eventuel- 
lement les faire changer d'idée à 
la condition spécifique que cela 
ne blesse en rien leur amour-pro- 
pre, Ils sont sincères. affectueux 
ils savent rester eux-memes, dans 
les situations les plus spectacu- 
laires et les plus délicates. 


Le travail ne leur fait pas 
peur, pourtant pour arriver à 
donner leur maximum. les Louis 
doivent effectuer un travail qui 
leur plait. Prèt à se devouer 
jusqu'à l'épuisement, ils rendent 
à bon port toute tache importan- 
te qui leur est spécifiquement 
confiée. 


I faut d'abord et avant 
tout leur faire confiance si l'on 
veut réussir à obtenir le maxi- 
mum de rendement de ces hom- 
mes à tète froide et au coeur 
souvent de pierre, mais qui fond 
sous l'amour d'une femme sen- 
sible sensuelle. 


et avant tout 


NOS ANNONCEURS 


A votre service... (suite) 


entrepreneurs 


Gérald LAVERGNE 
Bernard LAVERGNE 
Martial LAVERGNE 


Tél.: 247-8967 


TRIPLE L CONSTRUCTION 
LTD 
ENTREPRENEURS EN CONSTRUCTION 


COMMERCIALE E 
19399 Dugald Road 


PIERRE J, REAUDRY, P 


PUTT’'S & 


95 DES MEURONS 
ST. BONIFACE 6, MANITONA 


St-Boniface 6, Man, 


T RESIDENTIELLE 
A2) OH3 


RoP 


=; TRANSFER 


é.. Téléphone: 233-6327 


Service général de déménagement, messageries, ete, 


Gérant: 


Rolly Painchaud 


Tél: 256-5869 
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New-York 


Trop de gens ont vu New- 
York et trop en ont parlé 
pour que sa description ap- 
porte beaucoup de nouveau- 
té. 

Le moins qu'on en puisse 
dire, justement, c'est qu’elle 
ne saurait passer inaperçue, 
et que le peuple qui vit dans 
ses murs témoigne indiscuta- 
blement d’une certaine acti- 
vité! 

Pour le visiteur qui s’y pro- 
mène, New-York est d’abord 
la ville où l’on regarde en 
l'air, où l'Amérique n’est pas 
ha au ras du sol! 

Alors qu’à Paris, à Londres 
ou à Rome, il est habituel de 
jeter les yeux devant soi, à 
New-York, le flâneur venu 
découvrir la ville les tient 
continuellement levés, dans 
la contemplation de cette ar- 
chitecture extraordinaire qui 
dresse vers le ciel sa forêt de 
minarets. 


Les minarets les plus profa- 
nes qui soient, dans cette ca- 
pitale des affaires qui se dé- 
fend d’être la Gomorrhe d'un 
univers matérialiste! 

Si vous êtes capable de fai- 
re à pied 10 milles sans trop 


souffrir, par  l'étouffante 
moiteur qui fait haleter le 
voyageur, sous un ciel par- 
fois si pollué que je soleil en 
plein midi y paraît comme 
un disque rouge, vous pouvez 
voir l'extérieur de New-York 
en deux jours... Mais, bien 
entendu, il ne s'agit que de 
Manhattan. 


LE VIEUX METRO 


Bien sûr, nous avons pris le 
métro. Que les Parisiens ne 
soient pas envieux! Certes, 
celui de New-York a des qua- 
lités. Il roule vingt-quatre 
heures sur vingt-quatre, alors 
que celui de Paris s'arrête 
cinq heures par nuit. En ou- 
tre, il y a deux métros à 


LES 
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WINNIPE G. MANITOBA 


247-707 it 4 Fe dE. À 


New-York (sans parler des li- 
gnes complémentaires secon- 
daires): le métro express — 
très rapide — et le métro om- 
nibus. Là où les deux lignes 
sont parallèles et desservies 
par des quais adjacents, c’est 
extrêmement pratique, et le 
modèle est à imiter. 

Mais il arrive que les deux 
lignes soient séparées, ou en- 
core que la voie “up town’ 
(du sud au nord) et la voie 
“down town” (du nord au 
sud) ne correspondent pas, 
en sorte que, si vous n'êtes 
pas descendu sur le bon quai, 
vous n'avez plus qu'à refaire 
surface et payer de nouveau. 
Ce qui est d'autant plus vex- 
ant que le tarif est élevé. Le 
voyage, quelle que soit la dis 
tance, coûte 30 cents. On 
accède aux quais en glissant 
dans une fente un jeton mé- 
tallique appelé token. Ilya 
un guichet où un employé 


vous délivre, contre 3 dollars 
dix de ces jetons. Si vous 
n'avez qu’un billet de banque 
de.5 dollars, il consent à vous 
rendre la monnaie; mais si 
vous lui en présentez un de 
dix, rien à faire: il vous ap- 
partient de remonter faire la 
monnaie quelque part. 


Le métro de New-York 
vous secoue atrocement et 
fait un tintamarre de tous les 
diables. On parvient à causer 
un peu dans une rame pari- 
sienne, mais non dans une 
rame new-yorkaise. Parfois 
l'arrière de la voiture où vous 
êtes est béant, on ne sait pas 
pourquoi, et vous voyez les 
rails défiler presque sous vos 
pieds, entre votre voiture et 
celle qui la suit, Il est recom- 
mandé d’être prudent... 

Que cela ne vous décourage 
pas de voir New-York si ce 
n’est chose faite. Ce vieux 
métro qui brinqueballe, 
qu’on n’améliore pas, qu’on 


CÉLÉTOBOSRE 


La ville où l’on regarde 


n’enjolive pas, parce qu'il est 
en déficit et que, là-bas, tout 
ce qui manque de qualité lu- 
crative semble indigne d’inté- 
rêt, dirait-on, aux gens en 
place, ce vieux métro a au 
moins le mérite d’aller vite, 
de vous mener pärtout. 

Il vous mène à l'O.NU., 
cette structure de verre qui 
domine l'East River; il vous 
mène au port, où vous pre- 
nez le bateau pour l'ile de 


en l'air. 


Statten afin de découvrir la 
splendide baie de New-York 
au milieu de laquelle se dres- 
s lu statue de la Liberté; il 
vous mène à la ville chinoise, 
à Central Park, et aussi à 
Greenwich Village, où dans 
un morne square, VOUS verrez 
des jeunes gens des deux sex- 
es, Blancs et Noirs mêlés, 
gratter la guitare d’un air en- 
nuyé, battre le tam-tam sans 
conviction et fumer des ciga- 
rettes qui ne sont peut-être 
que du tabac. 


UN DES LIEUX CHAUDS 


L'île de Manhattan est bai- 
gnée au sud par l'Atlantique, 
à l'ouest par le majestueux 
fleuve Hudson, bordé d'ins- 
tallations portuaires, au nord 
par la rivière de Harlem, à 
l'est par l’East River. 

Mais, l’East River, contrai- 
rement à son nom, n’est pas 
une rivière: c’est un bras de 
mer, une partie d’océan qui 
entoure Long Island et la sé- 
pare à la fois de Manhattan 
et du continent (c'est sur 
Long Island que s'étendent 
des “‘boroughs” new-yorkais 
de Brooklyn, de Queens et 
du Bronx). De son côté, la 
rivière de Harlem n’est pas 
vraiment une rivière, mais un 
simple bras de l'Hudson par 
lequel un peu de son eau, 
plus pressé que le reste d’a- 
boutir à la mer, s'en va au 
plus près se jeter dans l'East 
River. Autrement dit, l'Hud- 
son finit par un delta dont la 
rivière de Harlem n’est que la 
branche mineure, comme le 
Petit-Rhône de chez nous. 

C'est là, entre Central Park 
et la rivière de Harlem, au 
nord-est de l'île de Manhat- 
tan, que s'étend un des lieux 
chauds de l'Amérique; la 
plus grande ville noire du 
monde. 


NE L'OUBLIEZ PAS 


LA CROIX-ROUGE 


AGIT EN VOTRE NOM 


en face de Polo Park 


L'endroit idéal pour déguster 
son plat favori et pouvoir le 
commander dans sa langue 
favorite le français. 


Votre hôte 
Jean Le Page 
vous invite 


MOTS CROISES 


CONCOURS" 
Chacun des jeux de mots-croisés contenant 
les bonnes réponses sera une entrée pour le 
prix de $5.00. Plus vous avez d'entrées, plus 
vos chances de gagner sont grandes. 


C'est facile. On remplit les mots-croisés et 
on les fait parvenir à 607, rue Langevin, St- 
Boniface, avant le (5) cinq du mois qui suit 
la parution du jeu. 


Après le dépouillement du courrier, le 5 de 
chaque mois, nous ferons le tirage et nous 
publierons le nom de la ou du gagnant(e). 
L'heureux(se) gagnant(e) recevra un prix de 


Aiguisez vos crayons pour écrire lisiblement 
et remplissez vos poches de $5.00 


Nom 


MC TTELELECECECELELECELCECECEEECE CCE CECECECECECECOCEC CCE ES 


Adresse - 


COUR DORE ER Ni hosantss diese ss des 
{IAE fc RP EL Éar Ey AO: CE ea) Lo PA À RP 


(LLIIILI IR) 
ALI IMIILIIL 


DUREE EN HER 


HORIZONTAL 


1 — Caractère de ce qui a une fin, - Unité monétaire de Norvège, 
2 — Etablissement où l'on enseigne, - Pratiquer une opération, 
3 — Autorité souveraine, pl. 
4 — Dans, - Volcan de Sicile, - Propres, sans souillure, 
5 — Mammifère ruminant de la famille des cervidés, - Note de 
musique, - Du verbe mettre. 
6 — Liqueur alcoolisée, 
7 — Dépôt salin que laisse le vin à l'intérieur des tonneaux, - 
Parer, embellir, 
8 — Note de musique. - Action de flirter, 
9 — Charpente du corps, - Adv, de lieu, - Note de musique, - 
lle de l'Atlantique, 
10 — Choisir parmi plusieurs, - 
dans un repas commun, 
11 — Ministre de la religion catholique. - Matière pesante sur 
un navire en l'absence de cargaison, 
12 — Brusque changement dans le cours d'une maladie, - 
Année, - Pièce du jeu de golf, 


Quote-part de chaque convive 


VERTICAL 


1 — Groupement d'Etats, 
2 -- Dans l'Eglise russe, image des saints, - Se suivent dans prise, 
3 — Mot par lequel on désigne les personnes, - Organe ayant la 
forme d'un cordon blanchâtre, - Triage, 
4 — Personne à qui est transféré un droit par aliénation, pi, 
5 — Manque de célérité, - Ville de premier ordre, 
6 — Année, - Provoquer au combat, 
7 — À quoi il ne manque rien, complète, - 
8 — Tête d'une tige de blé, - Posséder, 
9 — Agent politique de Louis XV, - Qui n'est pas réel, 
10 — Tout ce qui orne, - Adj, dém, 
11 — Ce qui demeure d'une quantité dont on a retranché une 
partie, - Fleur du rosier, 
12 — Term, d'inf, - Jeune débutante, au cinéma, 


Assurances 


AURÈLE DESAULNIERS 


Pour tout service d'assurances 


FEU — VIE — MALADIE 


Signalez 233-4051 
390, boul. Provencher | 


JOS. PIERSON 


* Vega * Chevrolet: 
* Oldsmobile * Chevelle 
* Nova 
* Camions Chevrolet 
Bureou: 772-2431 — Résidence: 533-4018 
CARTER MOTORS LTD. 
Automobiles usagées ‘’garanties" 
de première condition 


Roue à gorge. 


digne 4 
confiance 


